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INTRODUCTION

L'Imprimerie Nationale semble n'avoir besoin d'aucune présentation. Forte d'un passé

historique qui remonte à François Premier, son nom est tout d'abord lié à ceux d'illustres

imprimeurs tels que Robert Estienne ou Claude Garamont.
Les activités actuelles de l'entreprise lui donnent également une importance que nous ne

soupçonnons guère dans notre quotidien, notamment grâce au contrat d'exclusivité qui la lie à
l'Etat. Des produits tels que les annuaires, les carnets de chèques ou les cartes d'identité... portent

en effet la marque de fabrication de l'Imprimerie Nationale.

Malgré son nom, demeuré inchangé, l'entreprise est toutefois devenue une société

anonyme en 1994. La privatisation est à l'origine d'une nouvelle stratégie politico-économique dans

laquelle, ainsi que nous le verrons plus loin, la fonction documentation trouve difficilement une

place.

Le service de documentation existe en effet depuis le début de la décennie 1980,

cependant, malgré l'importance de l'entreprise, le centre de ressources n'a pas connu un

développement considérable, bien au contraire.
Le recours à une stagiaire, étudiante en sciences de l'information et de la

documentation, donnait aux responsables de l'entreprise de Douai l'occasion d'obtenir un état des
lieux du service. Ceux-ci s'interrogent, en effet, sur la viabilité du centre de documentation

pratiquement à l'abandon depuis deux ans. La question d'une possible revalorisation du service est

également à l'honneur.

La question principale repose sur le mode de fonctionnement de ce centre. Peut-il
être revalorisé tout en gardant une activité basée sur la centralisation ou faut-il envisager une autre

forme de service, plus axée sur la fédération des ressources?
4



Après avoir décrit le site ainsi que le contexte dans lequel s'inscrit le stage de
documentation, je développerai les actions entreprises, notamment par le biais d'outils
d'interrogations, concernant une possible revalorisation du centre. L'évaluation du stage permettra,

enfin, de mettre en avant les contradictions qui entourent la fonction documentation à l'Imprimerie
Nationale de Douai.
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Présentation de l'Imprimerie Nationale et de la mission dans le cadre du stage de documentation

1. L'IMPRIMERIE NATIONALE:

ENTRE TRADITION ET INNOVATION

1.1. Présentation de l'Imprimerie Nationale:

1.1.1. Une entreprise emblématique:

L'Imprimerie Nationale présente un visage contrasté mêlant tour à tour l'art à la

productivité, la tradition à la rentabilité et la créativité aux technologies nouvelles. (1) Cette grande

entreprise industrielle qui emploie 1800 personnes et dont le chiffre d'affaires s'élève à un milliard

huit-cents-cinquante millions a certes recours au progrès technique mais se conçoit surtout comme

"le dépositaire et le témoin de cinq siècles de typographie au service de l'Etat". L'entreprise s'est en

effet affirmée au sein d'une Histoire mouvementée, laquelle lui confère aujourd'hui une aura de

prestige et de savoir-faire. Elle conserve d'ailleurs jalousement, au sein des différents services

qu'elle offre, un autre de ses savoir-faire, celui de la tradition du livre de qualité à travers l'édition
de prestige. Le patrimoine est ainsi valorisé dans le Cabinet des poinçons de l'Imprimerie
Nationale, classé monument historique et qui représente la collection la plus riche au monde. Ce
cabinet comprend plus de 92 000 poinçons permettant de composer des langues vivantes: grec,

arabe, hébreu, chinois, russe... mais aussi des écritures disparues: phénicien, araméen...

L'Imprimerie Nationale reste donc attachée à son histoire, laquelle est fortement redevable d'une
autre Histoire...

1.1.2. Le poids de l'Histoire:

La Manufacture royale d'imprimerie voit le jour en 1640 sous le règne de Louis XIII et par

l'entremise de Richelieu. En 1683, elle recueille, comme signe précurseur de sa future postérité, les
trois corps de caractères grecs conçus par les illustres imprimeurs du Roi: Robert Estienne et Claude
Garamont, selon le bon vouloir de François Premier, désireux, en 1540, de favoriser les études

hellénistiques. Les changements politiques donneront lieu à d'autres déménagements: en 1795,

l'imprimerie de la République est sise à l'hôtel de Pantière puis en 1809, l'imprimerie Impériale
s'installe à l'hôtel de Rouan. L'Imprimerie prend le titre définitif de Nationale en 1870, la première

pierre de l'usine est posée en 1903 dans la plaine de Javel mais c'est en 1921 que le siège central
trouve sa demeure actuelle, rue de la Convention.

(1) http:/www.imprimerienationale.fr (connexion du 11/06/99)
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L'évolution de l'entreprise n'a pas cessé durant le vingtième siècle, elle s'est notamment agrandie
avec l'ouverture du site de Douai en 1974, celui d'Evry en 1992 et l'acquisition des sociétés

Saqqarah International, Istra et Mizeret, lesquelles forment aujourd'hui le groupe Imprimerie
Nationale.

Malgré sa récente privatisation, depuis 1994, l'Etat et les administrations demeurent les

principaux clients de l'Imprimerie Nationale. La production comprend entre autres les annuaires

téléphoniques (considérés comme le "best-seller" des produits avec 45 millions de volumes par an),
les revues et des documents imprimés dans l'assurance d'une totale confidentialité: carnets de

chèques postaux, cartes d'identité, passeports, permis de conduire, cartes d'électeurs, cartes grises,

imprimés postaux, fiscaux, douaniers... L'entreprise seule ne peut cependant répondre de manière
favorable à toutes ces demandes, elle opère donc en sous-traitance avec de nombreuses entreprises
du secteur privé.

1.2. Le site de l'Imprimerie Nationale à Douai:

1.2.1. Des effets positifs de la décentralisation:

L'Imprimerie Nationale connaît des problèmes d'administration dans la période qui suit
la seconde guerre mondiale. Ces inconvénients vont mettre en relief l'exiguïté des bâtiments du

quinzième arrondissement et donner lieu à une demande d'extension en 1966. La politique de
décentralisation de l'époque se décide alors pour un transfert des activités en province. C'est la

région du Nord, en pleine crise de récessions minière et textile qui est choisie et plus
particulièrement l'arrondissement de Douai sur lequel se trouve la commune de Flers-en-
Escrebieux. Ce choix s'explique aussi par des raisons géographiques, en effet, à l'époque le terrain
est desservi par trois voies de communication: la rocade proche de l'autoroute du Nord, le chemin
de fer et le canal de la Deûle. Le site de l'Imprimerie Nationale à Douai est lancé dès 1974, il

emploie, 25 ans après son lancement, 748 personnes, (voir annexe 1)

1.2.2. Petite description des départements:

La Direction du site de Douai est responsable de tous les départements exceptés le
département DIFFUSION et celui des ADMINISTRATIONS DECONCENTREES gérés par le

siège central à Paris, (voir annexe 2). Les départements présentés ci-dessous se scindent parfois en

diverses sections.

^ Le département des RESSOURCES HUMAINES a pour fonction principale la gestion
administrative du personnel ouvrier et comprend des sections telles que le recrutement, le bureau
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du personnel, le service médico-social et la formation. Cette dernière propose des enseignements

généraux et professionnels au personnel (fonctionnaires et ouvriers) à partir de fiches individuelles
établissant les besoins en apprentissage et d'après les correspondants formation de chaque
département, ces derniers jouent d'ailleurs un rôle important vis-à-vis du centre de ressources. Les

stages peuvent prendre la forme de remises à niveau en anglais ou informatique... L'entreprise
accueille également des stagiaires externes (collégiens, étudiants...) pour des durées variables.

La COMPTABILITE établit la gestion des dépenses et du fonctionnement du site de Douai,
'ii Le CONTROLE DE GESTION prévoit les budgets à partir d'études et d'analyses des dépenses
et engagements prévisionnels.
^ Le département des ACHATS a pour priorité l'achat des matières premières.

L'INFORMATIQUE (service existant depuis dix ans) regroupe trois sections: les besoins
nécessaires à la production des trois usines (Paris, Douai, Evry), le magasin administratif c'est-à-
dire la gestion des comptes ainsi que des ventes par correspondance et la logistique, enfin, les
fonctions périphériques telles que la paye, le service Bureautique...
"ii La SECURITE est axée sur l'entretien des biens et bâtiments ainsi que la prévention en matière
d'accidents du travail.

Sa Le PRE-PRESSE est chargé de l'archivage de dossiers auxquels on attribue un numéro de

rangement. Ces documents sont parfois susceptibles d'être réimprimés, ils doivent donc être
aisément retrouvés.

Sa La PRODUCTION ANNUAIRES comprend trois sections: la maintenance, les rotatives et le

façonnage. Ce département emploie environ 100 personnes dans ses ateliers.
Sa Le département des ETUDES ET EQUIPEMENTS fournit des études de faisabilité et rédige
des cahiers des charges de techniques contractuelles. Ses employés consultent et choisissent les
fournisseurs en matière de réception et d'installation des matériels.
Sa LENTRETIEN comprend différentes sections: préparation, électricité et bâtiment usinage.
Sa La GESTION DES MAGASINS regroupe 33 personnes. Elle est prestataire de services tels que

la gestion des stocks (encre, papier...), la réception des matières, le règlement des litiges (pour la

réception, les ateliers...).
Sa La PRODUCTION CONTINU ET FIDUCIAIRE représente le département le plus important
en ce qui concerne le recrutement du personnel car il compte environ 250 employés. Il comprend

également divers secteurs: maintenance, devis, développement de nouveaux produits. Le fiduciaire
est centré sur la production de documents à caractère confidentiel (chéquiers, cartes d'identité...)
"ii La LOGISTIQUE est composée de 80 personnes dont 10 administratifs. Les autres statuts

représentés sont magasinier, cariste. Ce secteur a pour fonction la préparation des commandes, le
9



Présentation de l'Imprimerie Nationale et de la mission dans le cadre du stage de documentation

conditionnement et l'expédition.
^ La DIFFUSION comprend deux sections: la gestion des ventes et le marketing produits. Ce
secteur représente l'aspect commercial de l'entreprise.

Les différents départements regroupent donc un personnel varié qui forme un public
avec des attentes elles aussi diverses en ce qui concerne les ressources documentaires. La question
est de savoir si le centre de ressources documentaires actuel répond à ces demandes, voire s'il sait
les susciter.
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Présentation de l'Imprimerie Nationale et de la mission dans le cadre du stage de documentation

2. POURQUOI UNE STAGIAIRE EN DOCUMENTATION ?

2.1. Le centre de ressources documentaires en questions:

2.1.1. Un centre qui pose problème

Le premier entretien avec le responsable professionnel, M. Maisonhaute, a montré que

l'entreprise s'interrogeait sur la viabilité de son centre de ressources documentaires. En effet, depuis
deux ans ce dernier était pratiquement à l'abandon, la responsable se trouvant en congé maladie. Ce
service documentaire en partie "inexistant" a généré de multiples micro-centres de ressources

répartis dans les divers départements. Le personnel ne peut en effet se passer d'informations, de
documents dans son travail quotidien. L'une des premières questions est donc axée sur l'acceptation
de ces centres "sauvages" et pratiquement autonomes dans leurs services respectifs en lieu et place
d'un centre documentaire unique. Cette documentation en étoile trouve également des aspects en sa

faveur par la taille de l'entreprise et la multiplicité de ses activités. Ce fonctionnement peut donc

paraître plus judicieux, cependant, il semble qu'il crée un cloisonnement entre les secteurs et que la
communication, déjà difficile à gérer dans une entreprise de cette taille, voit sa circulation freinée.
Un centre documentaire unique n'est pas seulement un lieu de stockage, il est aussi un point de

rencontre, un lieu social pour des salariés qui travaillent ensemble dans une société mais parfois
sans échanger. Une solution est d'ores et déjà envisageable: un recensement des documents présents
dans chaque département qui figureraient alors dans le catalogue du centre documentaire tout en

restant dans leur service.

2.1.2. La négociation d'une mission:

L'évocation du catalogue et de sa remise à jour laissait augurer que la politique de

l'entreprise était plutôt tentée, lors du premier entretien, par une revalorisation d'un centre qui a bien
fonctionné quelques années auparavant. Au fil du stage il est devenu évident que la question
essentielle devenait: la revalorisation du centre est-elle encore possible? Nous verrons que cette

revalorisation ne passe pas par la réalisation d'un produit fini mais par de multiples actions

susceptibles de créer dans un premier temps un regain d'intérêt de la part des salariés pour que le
centre puisse revivre complètement. La mission du stagiaire apparaît donc complexe car elle
encadre en fait diverses missions: établir un questionnaire à propos des besoins documentaires dans

l'entreprise, renouveler le catalogue, déménager le centre, attirer par voie d'affichage jusqu'à ce que

le centre puisse à nouveau répondre aux attentes (qui s'étaient faites inexistantes) du public.
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Revaloriser le centre documentaire apparaît au départ comme un projet vague mais qui nécessite des
réalisations précises.

Le centre documentaire devient l'objet de nombreux questionnements, avant d'y

répondre, le lieu et son histoire, son mode de fonctionnement, doivent être explicités.

2.2. Evolution du centre documentaire depuis sa création:

2.2.1. Les adaptations du service

Le premier centre de ressources a vu le jour au début des années 1980. A l'époque il
était le centre d'archivage des J.O. et des notes de services. En 1985, la «documentaliste» établit un

véritable travail de dépouillement des revues techniques en fonction des besoins des usagers,

malheureusement, il n'y a aucune classification, pas d'étagères et la gestion (bon de commandes
entre autres) n'est pas effectuée. Madame Canivet succède au poste en 1990 et crée, avec l'aide
d'une stagiaire, la classification actuelle. De plus, des meubles sont commandés et peu à peu le
centre prend forme. Madame Lebreux, chargée actuellement du centre documentaire, est arrivée en

1996 avec un poste à mi-temps, cependant, suite à un long congé maladie (deux ans) elle n'a pas été

remplacée par la direction. Madame Canivet a assumé la gestion des périodiques en plus de ses

tâches au service formation pendant cette durée. Le reste de la documentation (renouvellement des

ouvrages, affichages, accueil, prêts aux usagers...) connaît dès lors une désaffection. De plus, le
centre documentaire a emménagé dans une salle de formation, l'accueil n'est plus possible faute
d'horaires fixes. Dernièrement Madame Lebreux a réintégré ses fonctions, chose qui n'était pas

prévue lors de l'établissement de la mission. Elle ne peut utiliser toutes les ressources du centre vu

la localisation actuelle de celui-ci, elle a donc uniquement récupéré la gestion et le circuit des
abonnements.

2.2.2. Quel statut et quelle(s) mission(s) pour le (la) responsable du centre?

Le centre de ressources n'a jamais été géré par des documentalistes de formation ainsi

qu'en témoigne la fiche de description de poste (voir annexe 3). La lecture attentive de cette

description révèle que certains aspects de la fonction du documentaliste sont négligés, ce qui

pourrait expliquer les difficultés rencontrées lors de la revalorisation du centre. Les rôles de

l"nformation, la communication et surtout le poids de l'usager ne sont en effet pas pris en compte.
Ce sont surtout les activités de gestion et d'archivage qui prédominent.
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3. CONNAITRE LE CENTRE DOCUMENTAIRE

3.1. Localisation et outils:

3.1.1. Un centre qui ne trouve pas sa place

Le centre documentaire actuel se trouve dans l'aile de l'administration, (voir annexe 4)
c'est-à-dire à l'entrée de l'entreprise et par conséquent complètement excentré par rapport à
l'ensemble des bâtiments. Depuis sa création le centre a connu divers déménagements (voir annexe

5), cependant, celui de 1997 a porté un coup fatal au centre de ressources. Il se trouve en effet

depuis deux ans au bout du couloir du service formation dans une salle formée de deux pièces
communicantes séparées uniquement par une porte accordéon (voir annexe 6). La plus grande
partie de la salle est réservée aux formations qui peuvent se succéder pendant plusieurs jours de 9
heures à 17 heures, ainsi, le centre documentaire ne peut ouvrir ses portes aux usagers sous peine de

gêner l'apprentissage. Le lieu présente donc un réel problème: la fréquentation du centre ne peut

être régie par des horaires fixes, le centre apparaît isolé alors qu'il doit être au coeur de l'information
et de l'entreprise. Le réaménagement prévu en 1999 (qui sera effectué lors du stage) ne règle pas le

problème du caractère excentré du lieu, cependant, la question des horaires va sûrement trouver sa

solution. Le centre demeure en effet dans les locaux de l'administration mais dans une salle

beaucoup moins isolée, proche de l'accueil et donc plus facilement repérable et surtout autonome.

3.1.2. L'absence d'outils documentaires

Le centre documentaire lui-même est pourvu de meubles pratiques combinant à la fois des
étagères (dans la partie supérieure) et des placards où sont rangés les périodiques (dans la partie
inférieure). Il comprend également du mobilier permettant la consultation des documents sur place.
Un meuble est utilisé pour le rangement des factures et bons de commandes des périodiques. Il est

également pourvu d'un poste informatique (Windows version 3.1) ainsi que d'une ligne
téléphonique. Le mode de fonctionnement reste manuel sous forme de fiches de prêts, bien sûr, la
possibilité d'avoir recours à un logiciel documentaire a été énoncée et pourrait, dans la suite logique
du projet de revalorisation, trouver un intérêt mais le budget actuel et surtout l'optique du stage ne

s'y prêtent pas pour l'instant.
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3.2. Présentation de la niasse documentaire existante:

3.2.1. Les classifications:

La classification actuelle a été établie par Madame Canivet lorsqu'elle était responsable
du centre de ressources (1990-1996).

les ouvrages :

0 usuels (annuaires, répertoires, encyclopédies...)

2 éducation - formation générale

4 techniques industrielles

6 informatique

7 juridique et social - législation

8 maintenance - productivité

9 techniques d'imprimerie

12 sécurité - médecine du travail

13 gestion

14 statistiques - chiffres clés - enquêtes - rapports

15 comptabilité

16 équipement des locaux - aménagement des
usines

18 l'Imprimerie Nationale

A l'intérieur de la classification les documents reçoivent un numéro en fonction de leur
ordre d'arrivée dans le centre, ainsi, la numérotation des usuels commence à 0-1, celle concernant la
formation générale à 2-1...
Des documents spécifiques entrent dans la classification:
S la classe 9, concernant les techniques d'imprimerie, comprend la collection des classeurs
AMIGRAPH (organisme de formation en partenariat avec l'Imprimerie Nationale qui propose la
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version papier d'un cours délivré lors d'une formation spécifique aux techniques d'imprimerie).
S la classe 2 (formation générale) accueillait les cours du CNED (Centre National d'Enseignement
à Distance) et du CFPP (Centre de Formation Pédagogique Professionnelle dépendant du Ministère
des finances à Bercy). Ces cours ne sont plus utilisés et ne seront pas réactualisés dans la dernière
version du catalogue car il n'y a plus guère de concours à préparer, de plus, les départements
commandent eux-mêmes les cours complétant les formations quand cela s'avère nécessaire.
S la classe 18 comprend les cassettes vidéo de présentation de l'Imprimerie Nationale, cependant,
ces dernières ne se trouvent pas dans le centre de ressources mais dans le bureau de la Formation.

Le fonds des ouvrages (environ 500) est dans son ensemble ancien, certains livres ne

sont plus adaptés aux nouvelles technologies, notamment ceux concernant l'informatique, par

contre, les documents évoquant les techniques d'imprimerie restent pour la plupart utilisables encore

aujourd'hui. Le budget n'est malheureusement pas étoffé en faveur de l'achat de nouveaux ouvrages.

les périodiques:
1 emballage

2 formation - éducation

3 informations régionales

4 informations technologiques et industrielles

5 information (quotidiens / mensuels)

6 informatique

7 juridique et social

8 maintenance

9 techniques d'imprimerie

10 transport

11 vente marketing

12 sécurité - médecine du travail

Cette classification, qui distinguait les ouvrages des périodiques tout en utilisant un

même numéro recouvrant des thèmes communs aux deux types de documents, n'est plus utilisée
actuellement. Durant deux ans beaucoup de périodiques ne sont pas revenus au centre, de plus, le
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meuble permettant le rangement spécifique à la classification avait disparu. Les titres sont donc

récupérés et rangés dans les archives à la suite les uns des autres mais non à la vue des usagers.

3,2.2. L'activité essentielle de l'actuel centre de ressources: la gestion des abonnements périodiques:

Le budget, revu à la baisse, a généré l'arrêt de commandes d'ouvrages pour le centre

documentaire (même si les départements commandent en fonction de leurs besoins) et la réduction
des abonnements aux périodiques. On observe ainsi une baisse assez forte des abonnements
d'environ cent à une cinquantaine en trois années or la gestion des abonnements reste actuellement
la seule activité encore exploitée du centre de ressources. Les anciens abonnements deviennent des
collections, à la condition d'être pratiquement complets, et constituent des archives, on y trouve

entre autres titres: Emballage Digest, Ensemble formation, La gazette-le nouveau Nord, Industries
et techniques, Entreprendre, le Bulletin juridique, la Revue de l'infirmière, Cetim edit-techniques.

Energie plus, Cartons et celluloses, Force de vente info... Au total plus d'une trentaine de

périodiques.
Les abonnements actuels, au nombre de 49, payants et gratuits, suivent un parcours

complexe qui débouche sur le réabonnement ou pas de la revue au bout d'un an (auparavant
l'abonnement portait sur deux années mais là aussi la révision du budget a raccourci l'échéance). Le
réabonnement n'est pas anticipé, c'est une lettre du périodique annonçant que l'abonnement s'achève

qui génère le processus.

Madame Canivet et Madame Lebreux assurent la gestion des abonnements et suivent les
diverses étapes du circuit de réabonnement:
O A la réception de la demande de réabonnement elles préparent un dossier à partir du logiciel
Tzar.

© Ce dossier requiert ensuite l'avis de Monsieuur Maisonhaute (responsable du département

qualité, de la formation et de la communication) puis de la direction. Le document est alors jugé
utile ou pas en fonction du budget alloué.
© Le dossier revient chez Madame Canivet avec, s'il est accepté, un tampon. Elle peut alors

remplir le tampon, c'est-à-dire indiquer le numéro de commande, le prix de l'abonnement...
© Le dossier repasse par Monsieur Maisonhaute puis à nouveau par la Direction, cette fois au

service comptabilité.
© Le document retourne au bureau de la formation et finalement elle est chargée de le retourner au

destinataire.
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Madame Canivet explique que ce système faire perdre beaucoup de temps entre la
demande de renouvellement et le réabonnement lui-même, de plus, le principe de l'Imprimerie
Nationale est de payer après réception de la facture or les organismes de publication demandent
dans la plupart des cas à être payés avant de faire parvenir ladite facture. Les abonnements en cours

comportent les titres suivants: l'Usine nouvelle, les Echos, le Monde, le Nouvel économiste,

Entreprise et carrière, Feuillet rapide, le Journal officiel, Liaisons sociales, la Revue fiduciaire, la
Revue fiduciaire comptable, le Moniteur, Maintenance et entreprise, Caractère, France graphique.
Industries graphiques, Transaction, Challenges, Face au risque, Travail et sécurité...

La réception des abonnements suit elle aussi un circuit:
O Lorsque la revue, le magazine, le quotidien ... arrivent avec le courrier, la responsable du centre

de ressources leur assigne un tampon puis agrafe sur la page de couverture une liste de noms qui

équivaut aux futurs lecteurs du document (voir annexe 7).
© Les périodiques sont alors placés dans les casiers respectifs dans la salle du courrier (indiquée
sur le plan de l'annexe 5 ).
© Les documents circulent alors selon l'ordre des noms inscrits sur la liste avant de revenir au

département formation.
© Le centre de ressources devient le lieu d'archivage des périodiques qui peuvent alors être
consultés par l'ensemble des salariés.
Certains abonnements restent dans les départements même s'ils ont été réceptionnés par la

responsable du centre de ressources.

Par le passé, ce fonctionnement semblait moins arbitraire puisque les périodiques
fortement consultés étaient commandés en plusieurs exemplaires. La responsable du centre

dépouillait les nouvelles et informait les usagers, par le biais des panneaux d'affichage, de ce qui
était susceptible de les intéresser. La première page du document était photocopiée ainsi que le
sommaire. Cette activité de lecture n'a malheureusement plus cours, les documents sont donc
directement envoyés dans les secteurs concernés.

Le centre documentaire possède un avantage certain: malgré le déclin qui l'habite depuis
ces deux dernières années, il a emmagasiné tout au long de sa création et de ses adaptations un

fonds classifié qui garde un intérêt, pour peu qu'on le revalorise auprès des usagers.

La mission est en fait un questionnement par rapport à ce centre: la tentative de revalorisation ne

montrera t-elle qu'un service voué à mourir ou sera t-elle une passerelle vers une reconnaissance de
l'outil indispensable que représente un centre de ressources dans l'entreprise?
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1. LE QUESTIONNAIRE OU L'ECHEC

D'UN RECENSEMENT DES BESOINS

1.1. Le questionnaire: passage obligé de l'analyse des besoins

Le début du stage s'étant effectué sur six vendredis répartis tous les quinze jours, il ne

fut pas aisé au départ d'avoir un premier contact avec les usagers, toutefois, les deux semaines
effectuées au début du mois de janvier éclairèrent vite la situation: la présence de ceux-ci était

quasiment inexistante. Cette période fut, en grande partie, consacrée à l'adaptation et à la
connaissance des ressources documentaires; ouvrages, périodiques et surtout au renouvellement du

catalogue. Il fallait par la suite observer si l'offre documentaire restait satisfaisante en fonction de la

demande, en effet, des salariés étaient partis en retraite, d'autres avaient intégré l'entreprise. Un

premier questionnaire a donc été réalisé et remis au début du mois de février (après l'accord de la

direction). Cette première enquête n'a pas récolté un nombre assez important de réponses pour être

analysée. Un second questionnaire est alors mis en route début juin, cette action montrera qu'un réel

problème entoure le centre documentaire.

1.1.1. Le but du questionnaire

«Le but ultime d'un produit d'information, d'un système d'information, doit être pensé
en termes des usages qui sont faits de l'information et des effets résultants de ces usages sur les
activités des usagers.» (2) La raison principale et impérative de l'élaboration du questionnaire reste
bien sûr l'analyse des besoins des usagers. L'enquête doit permettre de cibler la demande d'un public

potentiel mais aussi de familiariser le stagiaire avec ce public, surtout lorsqu'il fait partie d'une

grande entreprise. Les ouvrages, relativement anciens, et les abonnements ne suffisent pas sans

l'avis des usagers.

(2) LE COADIC Yves-François. La science de l'information. Paris: Presses Universitaires de France, 1994. L'usage de
l'information, p. 45-54.

(Que-sais-je?)
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Une autre raison plus implicite est une première tentative de revalorisation du centre

documentaire (action qui s'inscrit dans une série de mesures décrites plus loin). Il s'agit de montrer

aux usagers, par le biais des services proposés, qu'ils sont pris en compte et créer ainsi un regain
d'intérêt vis-à-vis du centre. Le taux de réponses à cette enquête permettra enfin de mesurer l'intérêt
du public et de poser des questions en ce qui concerne l'avenir du centre: doit-il fonctionner de

façon traditionnelle ou faut-il envisager un autre mode de service?

1.1.2. La restriction de l'enquête à deux départements de l'entreprise:

Le premier questionnaire diffusé était destiné à l'ensemble des salariés de l'entreprise,
soit 745, ce n'est pas le cas pour le second. Différentes raisons expliquent ce choix: le

dépouillement, fastidieux pour une seule personne, aurait pu être possible si d'autres tâches
n'avaient été réalisées ou en cours de réalisation: la remise à jour du catalogue, le déménagement, la

reprise de l'analyse des revues pour l'affichage sur les panneaux. Le second questionnaire est, de

plus, distribué au début du mois de juin, l'attente des réponses (malgré une date butoir) ne peut donc
s'étendre sur une période trop longue vu les différentes actions restant à accomplir au sein du stage.

Les deux départements choisis (le continu et la section gestion des ventes de la

diffusion) apparaissent représentatifs du profil salarial de l'entreprise, on y trouve en effet

pratiquement tous les postes: ouvrier, technicien, cadre, personnel administratif, commercial... Le

département continu comprend 226 salariés, c'est-à-dire le plus gros département, la diffusion est

divisée, quant à elle, en trois sections dont la gestion des ventes qui regroupe 31 personnes. Ces

départements diffèrent; le premier est centré sur la production tandis que la section garde une

priorité commerciale (avec une clientèle), ils permettent donc de recueillir des points de vue divers.

1.2. L'élaboration du questionnaire

Le questionnaire final (voir annexe 8) découle de diverses suppositions établies dans la
première période du stage d'après certaines constatations. II a pour but de renseigner sur le public
mais il doit aussi poser certaines questions qui renforceront ou démentiront des hypothèses émises
au commencement du stage. Yves-François Le Coadic affirme en effet que «mettre l'usager au

centre de tout dispositif exige que l'on ait une idée claire de ce qu'il est». (3)

(3) LE COADIC Yves-François. Usages et usagers de l'information. Paris: Nathan, 1997. 3, L'usager de l'information,

p. 59-78.
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Trois parties, comprenant chacune plusieurs questions, composent ainsi l'enquête; la

première intitulée "cibler les besoins des usagers" tente d'apporter des indications sur le public: les
statuts représentés, les champs d'activités et surtout les besoins documentaires. La seconde partie
évoque "le centre de ressources documentaires": sa raison d'être, les services qu'il peut ou doit
offrir. La troisième partie est centrée sur "la recherche documentaire" et les moyens possibles
d'accéder aux documents.

1.2.1 L'établissement de suppositions donnant lieu à des questions

Les premiers moments passés dans le centre documentaire ont apporté des

renseignements sur les différents secteurs exploités au vu des classifications établies pour les

ouvrages et les périodiques. Ces renseignements semblaient cependant incomplets, la plupart des

ouvrages étant datés. De plus, le nombre de visites, à son niveau le plus bas, montrait également de
façon évidente que le fonds ne semblait plus correspondre aux besoins actuels. Il fallait donc

envisager les usagers sous un angle nouveau à partir de questions de base telles que: qui sont-ils,

que font-ils, quels sont leurs besoins, lesquelles délimitent la première partie du questionnaire.
Ainsi, les informations escomptées concernent le secteur d'activité et le statut de la personne

interrogée, les activités quotidiennes qui la concernent et par rapport à celles-ci les circonstances
motivant une recherche et les besoins en matière de documents. Cette première partie comprend des

questions à choix multiples qui d'une part, permettent d'éviter une certaine frustration au niveau des

réponses en proposant un échantillon de solutions possibles à cocher ainsi qu'une proposition
d'autres réponses, d'autre part, donnent la possibilité de montrer les multiples activités offertes par

un centre documentaire lorsque celui-ci remplit sa mission.

Après ce premier questionnement sur le profil type de l'usager, c'est le centre

documentaire lui-même qui devient le sujet de nombreuses interrogations. Il peut certes revêtir de

multiples fonctions: un service, une réponse, un outil, une offre mais son état actuel de désuétude

pose avant tout le problème de sa viabilité. Une série d'hypothèses a donc été établie dès le départ,
ou plutôt, dès la constatation de l'état d'abandon. Elles envisagent, en premier lieu, la couverture des
besoins mais c'est surtout la localisation géographique du lieu qui devient le problème central après
deux semaines de stage passées dans un lieu isolé, sans possibilité d'aménager des horaires fixes
d'accueil à cause des formations voisines successives. Il fallait donc interroger les personnes sur

l'intérêt du centre et sur l'importance de sa situation dans l'entreprise par rapport à la décision de
venir ou pas et enfin sur un autre problème, dégagé lui aussi d'une hypothèse. Le centre
documentaire est en effet resté pratiquement sans activité durant deux ans, ce service manquant s'est
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vu remplacé par des mini-centres dans les départements. La question est de savoir si le centre

unique peut renaître et devenir le centre moteur de ces sources d'informations. Le terme

"centralisation" employé dans la question n'est donc pas innocent, il évoque la possibilité de
procéder à un recensement d'ouvrages certainement plus récents qui rendrait le catalogue du centre

plus attractif tout en laissant les documents dans les départements d'origine. Enfin, la dernière

question de cette seconde partie est bien plus qu'une prise de renseignements, elle apparaît en fait
comme le moyen d'étaler la palette de services proposés par le centre et sa responsable. L'avis des

usagers est aussi pris en compte en ce qui concerne les services attendus. Cette question offre de
multiples choix de réponses alors que ce n'est pas le cas pour les précédentes. L'état de désaffection
méritait en effet des questions sans détour, c'est-à-dire fermées (oui, non, sans réponse).

Au vu de la désaffection du lieu, une autre question se dégage: comment les salariés ont-ils
recours à l'information dans leur travail quotidien? C'est pourquoi la troisième partie du

questionnaire traite de la recherche documentaire. L'une des réponses possibles est le centre

documentaire car bien que les visites soient inexistantes un poste téléphonique est à disposition si
bien que les usagers ont la possibilité d'appeler la responsable (fait rare) à propos de documents

qu'ils recherchent. La dernière question évoque quant à elle la seule activité du centre en partie
préservée: la gestion des périodiques, c'est-à-dire la commande et la distribution des revues selon
une liste de diffusion. Cependant, le dépouillement des revues n'est pas fait, le panneau d'affichage
n'est pas exploité (photocopies des sommaires...), enfin, l'archivage lui-même est menacé puisque
des périodiques disparaissent sans que des relances soient faites, les collections sont alors

incomplètes, l'archivage disparate. Les différents accès possibles aux revues sont donc évoqués dont
celui utilisé actuellement (la circulation).

1.2,2. La tentative d'une représentation:

Le second questionnaire, diffusé dans deux départements à 257 exemplaires, n'a guère
rencontré plus de succès que le premier. En effet, seule la section «gestion des ventes» a répondu à

cinquante pour cent (16 retours sur 31 questionnaires distribués). En ce qui concerne le département
continu seulement une vingtaine de questionnaires a été renvoyée sur 226 diffusés. C'est pourquoi
la représentation et l'analyse des réponses ci-dessous ne concernent que la section gestion des
ventes du département diffusion. Cette analyse n'est, de plus, pas représentative de l'ensemble du
personnel de l'entreprise car la gestion des ventes concerne un type précis de public: les
commerciaux. Le taux moindre de réponses de la part du continu représente un fort handicap car ce

département est justement le plus représentatif des activités de l'entreprise.
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L'analyse des graphiques ci-dessous se fait donc sous réserve. Certaines réponses semblent
très loin de la réalité, par contre, des éléments sont porteurs d'informations importantes, notamment

à propos des types de documents, informations et services attendus.

O CIBLER LES BESOINS DES USAGERS

quel est votre statut dans ce secteur d'activités?

6% 6%

a ouvrier

■ employé

□ agent de maîtrise

□ cadre

82%

Pour cette première question il apparaît difficile de dire que la catégorie
socioprofessionnelle la plus étendue est celle des employés car seulement la moitié de l'effectif a

répondu. Seuls un ouvrier, un agent de maîtrise et un cadre ont renvoyé le questionnaire contre 13
employés.
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Quels sont vos champs d'activités?

□ étude,
conception

a Fabrication,
production

a marketing
Q commercial

□ gestion

a comptabilité

a Administration,
finances

a informatique
a sécurité

Q diffusion
D autres:

renseignement
clients

Pratiquement tous les champs d'activités proposés dans le questionnaire sont

représentés dans le graphique exceptées l'étude et la conception, la fabrication et la production,
l'administration et les finances et enfin la sécurité. La diffusion est l'activité la plus rencontrée (fait
normal car le département est concentré sur cette action) ainsi que le commerce puis l'informatique
et le renseignement de la clientèle. Cette dernière réponse doit figurer sur le graphique car il est

nécessaire de «prévoir dans la liste des réponses une catégorie «autres» avec de la place pour ces

réponses libres «imprévues». Lorsque, au moment du dépouillement, il y a beaucoup de réponses

«autres», sont créées de nouvelles catégories.» (4) Enfin, sont citées également les tâches telles que

le marketing, la gestion et la comptabilité. L'activité commerciale représente une découverte par

rapport à la classification des thèmes du centre documentaire. L'établissement d'une nouvelle
documentation (nouveaux achats) concernant cette activité peut donc être proposé.

(4) DE SINGLY François. L'enquête et ses méthodes: le questionnaire. La fabrication du questionnaire: les règles du

questionnement, p. 63-87.

(128)
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Quelles sont les circonstances d'une recherche de votre part?

□étude, rédaction
d'un rapport

■ applications
techniques

□formation

□ être au courant de

l'actualité

■ autres:

documentation

clientèle

Cette question permet d'obtenir une idée concrète des types de documents exploitables,
notamment au niveau de la forme, du support: statistiques, études, rapports... La réponse la plus
rencontrée pour cette question est "être au courant de l'actualité" Ce fait s'explique en partie par

l'activité même du département. En effet, la majorité des employés procède à une tâche de

rangement qui ne demande pas vraiment de qualités professionnelles spécifiques. Les deux réponses
suivantes sont les applications techniques et la formation. Enfin, l'étude ou la rédaction d'un rapport

et la documentation clientèle (renseignement) arrivent en dernière position. Le taux d'abstention de
la catégorie socioprofessionnelle des cadres pourrait être la cause de la faible représentation des
circonstances de la recherche tels que l'étude.

Quels types de documents recherchez-vous?

□ techniques

léconom iques

□ théoriques

□ description de matériel,
produit

■ description d'expérience,
essai, enquête

□ réglementation, normes

information (cours, exercices

Tous les types de documents présentés dans le questionnaire figurent dans les réponses.
Les documents de types économique, description de matériel et réglementation sont les plus
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recherchés. Les documents techniques tiennent également une place prépondérante. Enfin, les
documents plus théoriques sont représentés mais nettement moins. On remarque d'ailleurs une

certaine contradiction en ce qui concerne la formation, plutôt bien représentée dans la question
abordant les circonstances d'une recherche, alors qu'elle apparaît moins importante dans cette

question.

© LE CENTRE DE RESSOURCES DOCUMENTAIRES

Vos besoins sont-ils actuellement assez couverts ?

Il s'agit dans cette première question fermée d'évaluer les besoins sans que le centre
documentaire soit au départ explicitement cité. La moitié des personnes ayant répondu au

questionnaire estiment que leurs besoins sont actuellement couverts. Seulement trois personnes

répondent par la négative et cinq affichent leur droit de ne pas répondre. Là encore, le manque de
réponses joue un rôle déstabilisant en ce qui concerne la question.
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la mise en place du centre documentaire vous paraît-elle répondre à un
besoin réel?

□ oui

non

□ sans

réponse

Pour dix personnes sur seize le centre documentaire répond à un besoin réel. Seulement
deux d'entre elles ne le pensent pas et quatre ne se prononcent pas. Le centre documentaire semble
donc représenter un service utile à l'intérieur de l'entreprise, toutefois, vu le taux de réponse cette

affirmation doit elle aussi être considérée avec réserve.

sa situation géographique actuelle vous semble-t-elle propice à une
bonne recherche documentaire?

□ oui

■ non

□ sans

réponse

De la même façon, dix personnes pensent que la situation géographique du centre n'est

pas propice à une bonne recherche documentaire. Ce qui renforce l'hypothèse de départ selon

laquelle un centre isolé et excentré est peu susceptible d'attirer les usagers.
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pensez-vous que tous les documents doivent être centralisés dans le
centre documentaire?

13%

38%

49%

□ oui

i non

□ sans

réponse

L'hypothèse émise au départ était que le peu de visites de la part des usagers trouvait
une réponse dans la présence de mini-centres de ressources documentaires à l'intérieur des

départements. Cependant, pour pratiquement la moitié des personnes interrogées, il semble que le
désir de réunir tous les documents dans le centre documentaire soit la solution la plus prisée.
Toutefois, six personnes sur seize sont d'un avis contraire et deux ne se prononcent pas. La question
d'une fédération des ressources est donc envisageable.

Quels services souhaiteriez-vous trouver dans le centre documentaire?

1 r- □ réponses à des questions précises

a circulation de périodiques

□ abonnements

□ achats

■ constitution de dossiers documentaires

□ synthèses de documents

■ diffusion d'un bulletin

□ être averti(e) de l'existence d'une information
d'un document

■ archivage, stockage
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Tous les services proposés autour du centre documentaire ont été acceptés au premier
abord, exceptée la synthèse de documents. Une nette prédominance va à la communication autour

de l'existence d'information ou de documents susceptibles d'intéresser les usagers ainsi que des
réponses à des questions précises. Il semble donc que la communication soit importante. Pour cinq

personnes la diffusion d'un bulletin serait aussi bénéfique. L'activité autour des abonnements

apparaît elle aussi importante. Enfin, les tâches documentaires elles-mêmes sont abordées: mise en

circulation des pérodiques, achats d'ouvrages, constitution de dossiers documentaires, archivage.
C'est cependant la communication et l'information dans l'immédiat qui priment.

© LA RECHERCHE DOCUMENTAIRE

Actuellement, comment vous procurez-vous de l'Information?

□ centre documentaire

acollègue(s)

□ presse, publicité

□ imprimé d'éditeur i
n librairie !

□ bulletin interne

□ autres: internet

Les collègues apparaissent comme les principaux fournisseurs d'information suivis de
la presse et de la publicité. Les imprimés d'éditeurs et la librairie sont également représentés par

contre seulement trois personnes évoquent le centre documentaire ou un bulletin interne. Enfin, une

seule personne indique Internet comme autre possibilité.
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Comment désireriez-vous accéder aux revues?

□ exposition (seulement consultable dans le centre^

l affichage de la photocopie des sommaires

□ analyse de la revue et signalement d'articles
intéressants

□ en circulation

A cette question toutes les propositions ont été retenues avec une prédominance pour

l'analyse et le signalement d'informations intéressantes pour les usagers. L'affichage de la

photocopie des sommaires est lui aussi réclamé. L'exposition d'un exemplaire dans le centre

documentaire est requise mais la circulation demeure importante. Les usagers ont donc un désir de
communication et de prise en compte de leurs besoins.

1.3. Analyse de l'outil et des «réponses» apportées

1.3.1. Questionnement sur l'intérêt du questionnaire:

Le faible retour du questionnaire a posé problème. Tout d'abord, valait-il une

exploitation des données recueillies? Le taux de réponses au plus bas entraînait en effet un

problème de représentativité et par-là même de validité. C'est pourquoi il est souvent précisé dans
les commentaires des graphiques que l'analyse de ceux-ci se fait sous réserve.

Le questionnaire représente cependant un exercice méthodologique essentiel de

l'analyse des besoins. L'élaboration, la construction de l'enquête trouvent un aboutissement dans

l'analyse finale. L'étude des besoins documentaires devait donc être représentée dans sa totalité,
même si seulement 16 personnes sur 31 de la section gestion des ventes ont répondu et plus encore,

même si l'enquête repose sur 16 personnes alors que l'entreprise en comprend environ 745.
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1.3.2. Un premier constat face à la mission: des usagers indifférents face à l'avenir du centre?

La participation quasiment nulle du personnel de l'entreprise appelle elle aussi à un

commentaire. Un problème crucial se dégage de l'enquête en ce qui concerne le centre

documentaire: un désintérêt assez fort. La question d'une possible revalorisation du centre,

proposée dans le cadre de la mission du stage, trouve en premier lieu une réponse négative. Il
semble, en effet, que le centre documentaire soit loin des préoccupations des salariés de l'entreprise.
Cet état de fait peut cependant être le résultat d'un autre problème: «non-usage de l'information,

non-usage des techniques d'information, des services d'information, des systèmes d'information: il
existe tout un corps de pratiques sociales qui ignore l'univers informationnel». Y-F Le Coadic

évoque en effet qu'il y a « non-usage quand il y a non-besoin d'information ou un besoin
d'information ou de documents trop faiblement perçu».(5)
C'est pourquoi le questionnaire comporte un aspect incitatif dans la mesure où il est le moyen

d'énumérer différents documents et services que l'usager ne perçoit peut-être pas comme une aide.
Il apparaît toutefois difficile de se reposer uniquement sur le questionnaire pour

répondre à la question de la désaffection du centre de ressources. Un ensemble d'actions sera donc
mis en place: elles visent à assurer à nouveau un fonctionnement traditionnel du centre

documentaire afin de constater si ce dernier peut encore offrir ses services aux usagers ou si un

remaniement, voire un complet bouleversement, doivent être envisagés.

(5) LE COADIC Yves-François, op cit (3).Le non-usage, p. 46.
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2. AVANT UN CONSTAT FINAL, UNE TENTATIVE

DE REVALORISATION DU CENTRE

2.1. Le déménagement: moteur de la revalorisation

2.1.1 .Une nouvelle autonomie

L'endroit où se situe le centre est primordial quant à sa fréquentation. L'emplacement
du centre joue un rôle prépondérant en ce qui concerne la fréquentation. Il doit être «au confluent du

passage normal des utilisateurs». (6) Depuis ces deux dernières années, le centre de ressources

documentaires ne bénéficiait pas d'un lieu propice pour une activité dynamique autour du
document: prêt, consultation sur place... Il était en effet isolé et dépendant des formations se

déroulant dans la salle juxtaposée. La responsable elle-même ne pouvait parfois pas y accéder

lorsqu'elle était sollicitée dans la recherche d'un document. Le questionnaire fait part de ce

problème à travers la question de la localisation géographique du lieu, en effet, le petit nombre de
réponses apportées témoigne malgré tout de la prise de conscience des salariés envers ce problème.
Le déménagement a toutefois été décidé avant le retour de la totalité des questionnaires. Il fallait
prendre en compte des spécificités telles que trouver les personnes pour le transport des meubles et

des cartons, envisager une date selon leur disponibilité... Le déménagement n'est donc plus le
résultat d'une considération des usagers. Il a eu lieu à partir d'une observation et son déroulement
s'est fait en fonction de paramètres liés à l'entreprise.

Le nouveau lieu recueillant le centre de documentation (voir annexe 5) depuis le 18 juin
1999 se trouve lui aussi dans l'aile de l'administration et par conséquent plutôt excentré par rapport

à l'ensemble du bâtiment. La salle est plus petite toutefois l'ensemble du mobilier a pu être disposé
(voir annexe 9). Le point réellement positif engendré par le déménagement est la possibilité

d'aménager des horaires d'ouverture pour le public et d'avoir un fonctionnement autonome. Le
centre documentaire est donc accessible de huit heures à midi et de treize à dix-sept heures excepté
le vendredi où il ferme à seize heures. L'ouverture du centre ^après-midi risque de devenir un

problème à partir du quinze juillet (fin du stage) car la responsable du centre effectue un mi-temps,
elle n'est donc présente que le matin.

(6) DAVID. A; SUTTER. E. La gestion de l'information dans l'entreprise. Paris: AFNOR, 1985. p. 106.
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2.1.2.Réappropriation des lieux et reconnaissance du fonds:

Le déménagement est donc une première étape et sans doute la plus importante dans une

revalorisation progressive du centre. Il permet, en outre, une «réappropriation» du centre de

ressources, aussi bien pour la stagiaire que pour la responsable. Le rangement des ouvrages et des
périodiques était l'occasion d'une fréquentation «physique» des documents ainsi que d'une
familiarisation avec leur nouvelle adresse. La classification (de 0 à 18) suit en effet le cheminement
des étagères, permettant de jalonner la recherche des utilisateurs, ce qui n'était pas le cas

auparavant. Madame Lebreux, absente durant deux années et dans l'impossibilité de fréquenter le
centre depuis son retour en avril, a pu procéder à une reprise en main des lieux. Elle peut rester dans
le centre, répondre aux demandes téléphoniques et accueillir les usagers. Le travail de gestion

(abonnements...) est également réalisé au sein du centre grâce à la présence d'un ordinateur muni du

logiciel Tzar alors qu'elle devait auparavant se rendre au bureau de la formation.
Le déménagement représente donc l'élément moteur de la revalorisation du service

documentation. Sa réalisation va en effet permettre de lancer d'autres actions qui seraient rester

vaines sans ce nouveau cadre.

2.2. La réactualisation du catalogue et le relancement des prêts

2.2.1.Une réactualisation ambiguë

Dès le début du stage, un travail de saisie concernant la description physique des
documents a été réalisé. La première disquette contenant le plan de classement avait été égarée lors
du précédent déménagement. Un nouveau plan de classement a donc vu le jour à partir de l'ancien
catalogue, des fiches de prêts et des ouvrages et abonnements présents. Beaucoup d'ouvrages
avaient disparus (non rendus, perdus, jetés). La conception du catalogue a, d'une part, gardé la
même classification thématique que précédemment mais, d'autre part, a permis l'observation d'une
désuétude du fonds, notamment en regard des dates de parution des ouvrages. Cette réactualisation
du fonds prenait alors un tour ambigu et augurait une nouvelle question: où se trouvaient les
ouvrages récemment commandés? Madame Canivet a apporté la réponse: le centre documentaire

procède aux commandes d'ouvrages pour des destinataires dans des départements précis mais il n'y
a pas eu de rachats d'ouvrages pour le centre lui-même. Des livres susceptibles d'intéresser le
public avaient donc été commandés mais se trouvaient hors du centre.

La volonté de créer un catalogue double est née de cette constatation. Il ne suffisait plus
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de recenser les ouvrages relativement anciens présents dans le centre, il fallait aussi faire figurer les

plus récents, susceptibles d'intéresser à nouveau le public dans son ensemble. La catégorie

socioprofessionnelle des employés administratifs étendue dans pratiquement tous les départements

pouvait avoir recours à des ouvrages situés dans un autre département. Un moyen de signalisation
des ouvrages existant hors du centre a donc été mis en place. Il s'agit de griser les cases contenant

les titres d'ouvrages recensés hors du centre et d'indiquer, par une note au début du catalogue, à

quoi réfèrent ces cases grisées. De plus, dans le catalogue lui-même, l'emplacement de l'ouvrage
est indiqué, c'est-à-dire le département, voire le bureau, dans lequel il se trouve. La raison de ce

système s'explique par le désir d'une véritable actualisation du fonds avec la considération qu'il
n'est pas obligatoirement centralisé. Cependant un problème de temps a contrecarré le recensement

total des ouvrages hors du centre, ainsi, seuls quelques-uns y figurent. De plus, certains acteurs se

défendent de posséder des ressources documentaires, qui sont alors qualifiées de personnelles. La

responsable du centre de documentation évoque pourtant cette pratique de commandes, par

l'intermédiaire du centre, comme très courante.

Le catalogue réactualisé a été remis au 18 correspondants formation répartis dans

l'entreprise, occasion de rencontres et d'explications ainsi que d'une publicité autour de la
réouverture du centre documentaire, (voir annexe 14, remise à part du présent rapport)

2.2.2.La gestion des prêts et le budget

Le système de prêts a pu être relancé officiellement, bien qu'officieusement de
nombreux ouvrages aient été empruntés sans être restitués. La circulation par le biais de la liste de
diffusion a également entraîné la disparition de certains périodiques en nombre d'exemplaires
restreint. Le prêt des ouvrages est effectué par l'intermédiaire de fiches présentes dans les livres
alors que l'emprunt de périodiques est annoté sur des fiches à part, de façon chronologique.

L'utilité d'un logiciel documentaire a été évoquée. Ce genre de système rendrait

beaucoup plus simple la saisie des nouveaux ouvrages, en effet, la version actuelle du catalogue doit
sans cesse être remaniée. Le système des prêts serait lui aussi plus simple et un logiciel laisse

envisager la possibilité, à l'avenir, d'affiner les requêtes concernant des recherches spécifiques liées
aux techniques, notamment pour les départements ayant une mission de veille technologique. Le

budget n'est malheureusement pas étoffé en faveur d'un tel achat.
Le mois de juin est la période prévisionnelle du budget. Il faut donc le boucler afin

d'obtenir des rallonges pour le budget de l'année suivante, c'est-à-dire celui donné en janvier. C'est
donc l'occasion de procéder à des commandes d'ouvrages et de faire la demande d'un système
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documentaire informatisé même si un refus est plus certainement envisageable.
La relance du système de prêts est aussi l'occasion de passer des commandes adéquates

en fonction des contacts avec les usagers. Lors de la distribution des catalogues auprès des

correspondants formation des avis ont été dispensés, notamment à propos de thèmes manquants tels

que l'activité commerciale. Lors d'une série d'entretiens (évoqués plus loin) c'est le problème de la
diffusion d'informations concernant la veille concurrentielle dans les arts graphiques qui a été

l'objet d'une discussion. Ce fait évoquait la médiocre qualité de la circulation de l'information dans

l'entreprise. Ces considérations laissent entrevoir l'importance de l'affichage dans l'entreprise,
activité complètement abandonnée depuis près de deux ans.

2.3. La reprise de l'affichage: une alternative à la liste de diffusion

2.3.1, L'emploi stratégique des panneaux d'affichage: replacer le centre au coeur de l'entreprise

La revalorisation du centre ne peut se faire sans une «publicité» l'accompagnant. Deux

panneaux réservés à la documentation existent mais n'étaient plus utilisés. L'un se trouve dans le

département de la diffusion, secteur le plus éloigné du bâtiment de l'administration et l'autre à
l'entrée du personnel. L'affichage a été utilisé dès le déménagement du centre afin de renseigner le

public sur la nouvelle localisation de celui-ci, ses horaires d'ouvertures, le téléphone à disposition...
(voir annexe 10)

L'autre mode d'affichage concerne les périodiques. Les photocopies des sommaires des

périodiques reçus sont affichées dans le but de renseigner le public sur l'actualité de leur domaine

professionnel mais cet affichage se veut aussi comme une alternative à un système de circulation
des documents plutôt aléatoire.

2.3.2. De l'usage de la photocopie

La liste de diffusion permet la circulation des documents entre divers acteurs. Il s'agit
ici des périodiques tels que Caractères, France Graphique... Ce mode de circulation paraît

aujourd'hui non conforme en regard des besoins documentaires explicités tout au long du stage par

différents acteurs. Le département études et équipement qui a une mission de veille technologique
en ce qui concerne les nouveaux produits n'est, par exemple, pas le premier sur la liste de diffusion
du périodique Caractères. Pire, il arrive souvent que ce dernier circule dans le service trois mois
après sa date de parution! De nombreux documents ne reviennent pas dans le centre de ressources,
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ce qui pose des problèmes au niveau de la mise à jour des collections, de l'archivage et de la
consultation. Enfin, le problème essentiel réside dans le fait qu'aucun périodique n'a un exemplaire
restant dans le centre lors de la circulation si bien que les intéressés potentiels d'un document ne

figurant pas sur sa liste de diffusion ne peuvent le consulter. La revue Caractère est la plus lue au

sein de l'entreprise, elle n'est cependant commandée qu'en deux exemplaires et ils partent tous
deux en circulation sur des listes de diffusion très longue (le dernier de la liste bénéficie du
document parfois six mois après la date de parution).

La remise en fonction du système d'affichage représente donc un moyen de lutter contre
ces manques au niveau de la circulation de l'information. Durant la deuxième période du stage,

c'est-à-dire du premier juin au quinze juillet, un travail de dépouillement des périodiques s'est mis
en place. Il s'agissait de lire les revues dans leur ensemble afin de se familiariser avec les besoins
des usagers et de mettre en place des jeux de photocopies concernant les articles apparemment les
plus susceptibles d'intéresser. Figurent alors sur les panneaux des photocopies des couvertures et
des sommaires des périodiques. Lorsque les titres des articles sur les sommaires sont surlignés en

feutre fluorescent alors l'article complet peut être consulté dans le centre de ressources

documentaires. Ces articles figurent sur des étagères dans des pochettes spécifiant le numéro et la
date de la revue. Une note expliquant les modalités de ce système figure sur les deux panneaux

d'affichage.
Ce système se veut comme une alternative à une circulation aléatoire mais n'a pas la

prétention de résoudre le problème dans son ensemble. D'une part, le dépouillement des données,
pratiquement chaque matin, occasionne une perte de temps car sa seule finalité reste la photocopie.
Des activités documentaires telles que l'élaboration de dossiers documentaires ou des synthèses de
documents n'ont pu être entreprises. La qualité des documents rend, de plus, la lecture difficile,
notamment en ce qui concerne les arts graphiques, faute de photocopies couleur. Enfin, l'argent
perdu dans les jeux de photocopies pourrait être employé à l'augmentation des exemplaires afin que

ceux-ci restent dans le centre documentaire.

Le dernier problème rencontré au niveau de la mise en place de ce système est la
sélection de l'information pertinente. Une connaissance précise des besoins des usagers est

prédominante au niveau de=ehoix des articles car les périodiques ne peuvent être photocopiés dans
leur intégralité. Un stage-de- deux mois n'apporte pas une connaissance assez approfondie en

matière des besoins, surtout lorsque l'enquête sur les besoins n'apporte pas de réponses assez

complètes. Parallèlement au dépouillement des données, des entretiens ont donc été envisagés avec

plusieurs responsables de département afin d'obtenir des renseignements sur les besoins de leurs
collaborateurs. Ces entretiens avaient également un autre objectif: au terme des différentes actions
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entreprises pour revaloriser le centre et après constatation des difficultés rencontrées, ce dernier
doit-il poursuivre son activité sur le mode de la centralisation des informations ou faut-il envisager
un autre fonctionnement ?
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3. LA PROPOSITION D'UN AUTRE MODE

DE FONCTIONNEMENT: LA FEDERATION

DES RESSOURCES

3.1. La mise en place d'entretiens auprès de responsables de départements

3.1.1 .Pourquoi l'entretien ?

Une première enquête, le questionnaire, tendait à prendre en compte tous les acteurs de

l'entreprise. Le nombre de réponses n'a cependant pas permis d'établir un avis définitif sur les
raisons de la désaffection du centre de ressources. De nombreuses questions restaient en suspens,

notamment celles concernant les activités et surtout les besoins des usagers en matière
d'information. Or, «L'enquête par entretien postérieure à l'enquête par questionnaire (...) enrichit la

compréhension des données, les complète (... )». (7)
Les actions menées dans le but de restaurer le centre n'ont guère rencontré plus de succès. Certes,
certains usagers ont de nouveau fréquenté le centre librement mais le déménagement et la reprise de
l'affichage n'ont pas généré une hausse remarquable de la fréquentation du lieu. C'est pourquoi la

question du fonctionnement traditionnel devient au fur et à mesure du stage plus préoccupante. Un
seul lieu de stockage de l'information reste-t-il la solution la plus adaptée aux attentes des usagers?

L'enquête par entretien auprès de sept responsables de départements et du Directeur de
l'établissement permet, d'une part, d'éclairer certains points du questionnaire et, d'autre part,

représente le moyen de proposer un autre fonctionnement et d'obtenir les premières impressions
vis-à-vis de cette proposition. Les personnes choisies représentent le personnel d'encadrement de

l'entreprise et à ce titre peuvent donner une représentation des usagers. Ils peuvent en effet donner
une estimation des besoins et semblent donc «en position de produire des réponses aux questions

que l'on se pose.» (8)

(7) BLANCHET, Alain; GOTMAN, Anne. L'enquête et ses méthodes: l'entretien. Paris; Nathan, 1992.La préparation
de l'enquête, p. 47.

(128)

(8) BLANCHET, Alain; GOTMAN, Anne, ibid (7) La conception de l'enquête, p. 50.
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3.1.2.L'élaboration de la grille des questions (voir annexes 11 et 12)

Si le but précis de l'entretien repose dans la question finale, c'est-à-dire celle concernant un

autre mode de fonctionnement avec comme proposition concrète une fédération des ressources via
«la mise en place des réseaux locaux de communication d'information dans une entreprise (des
Intranets)» (9), le contact auprès des futures personnes interviewées s'est établi dans la logique du

questionnaire, c'est-à-dire par le désir d'obtenir plus d'informations quant aux besoins des salariés.
De la même façon, la grille des questions composant le déroulement de l'entretien amènera de
manière indirecte le projet de la fédération des ressources. Les deux premières questions rappellent
le but du questionnaire, c'est-à-dire, la connaissance des activités des usagers et par conséquent de
leurs besoins documentaires. La troisième tente de prévoir les aspects négatifs du centre, ses

manques. Les deux dernières lancent enfin le thème de la fédération des ressources mais de manière
indirecte. C'est par l'utilisation de relances que le terme Intranet sera évoqué, en effet, «si des

questions requises n'étaient pas spontanément abordées, l'enquêteur introduisait les consignes
nécessaires à leur exploration.» (10) La quatrième question évoque, en effet, le système de
circulation en étoile déjà présent mais non reconnu qui s'est mis en place depuis deux ans. La
dernière question, enfin, amène à la proposition d'un service Intranet, en lieu et place du
fonctionnement actuel.

Le but des entretiens est ainsi double: permettre de mieux répondre aux attentes du public en

récoltant des informations par le biais de ses représentants et obtenir une première impression quant
à la proposition d'un système Intranet. «A partir de la lecture des entretiens, on élabore une grille de
thèmes» (11) cependant l'un des entretiens figure dans sa totalité en annexe 12

(9) LE COADIC, Yves-François, op cit (2). p. 112.

(10) BLANCHET, Alain; GOTMAN, Anne, op cit (7). p. 44.

(11) BLANCHET, Alain; GOTMAN, Anne, op cit (7). L'analyse des discours, p. 100.
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3.2. Une représentation plus précise des besoins des usagers

(questions 1 et 2 de l'entretien)

Il s'agit ici de donner un éventail des activités et des besoins recensés.

3.2.1. Les activités techniques

Le responsable du département pré-presse évoque cinq qualifications:
^ La PAO (Publication Assistée par Ordinateur) est utilisée dans la conception d'images,

l'imposition de pages (juxtaposition des pages adéquates par rapport à la pliure). Les besoins des
salariés concernent alors la PAO, le pré-presse, l'évolution des machines et des logiciels spécialisés.
% Les reporteurs photomécaniques assurent le montage des films et la copie des plaques. Il n'y a

pas de réels besoins en dehors de ceux concernant l'évolution des machines.
^ Les opérateurs numériques réalisent l'imposition par flashage des films à partir de fichiers

informatiques. Ils utilisent donc des logiciels d'imposition et observent l'évolution de ces derniers,

par exemple le CTP (Computer To Plate).
Les copistes fabriquent les plaques. Leurs besoins actuels concernent également le CTP.
Les correcteurs tierceurs assurent la correction, la vérification et le contrôle des films, épreuves

et plaques. Leurs besoins sont aussi liés à l'évolution technologique des machines...
Ce département procède, de plus, à un archivage des documents (films) qui doivent être réimprimés
ainsi qu'à une gestion des stocks de matière première sur fiche.

Le responsable du département logistique décrit, au niveau technique, les fonctions de

magasinier, cariste et chef d'équipe. Les besoins sont surtout sensibles au niveau des revues et

ouvrages techniques mais peu en ce qui concerne l'évolution personnelle.
Le responsable études et équipement fait allusion aux domaines de l'électricité, de la

mécanique et du génie civil. Les besoins concernent donc l'infrastructure du bâtiment.
Le responsable du département continu et fiduciaire évoque le domaine de la production

avec des ouvriers sous décrets et en CDI depuis 1994 (date de la privatisation de l'entreprise). Les
besoins se concentrent sur la formation concernant les nouvelles techniques d'impression.

Le responsable de l'entretien parle de la manutention, de la serrurerie et des besoins en

matière de sécurité, conditions de travail et interventions surtout au niveau des périodiques: L'Usine

nouvelle, Industries techniques...
Le responsable de la production annuaires cite différents types de fonction: les ouvriers non

qualifiés dont la tâche principale est la manutention; les ouvriers qualifiés: technicien sur machine,
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conducteur de rotative, surveillant d'assemblage; les ouvriers hautement qualifiés tels que les
techniciens de maintenance, les agents de maîtrise. Les besoins en information se font surtout

ressentir en ce qui concerne la sécurité en matière de manutention de charge ou d'appareils

électriques de manutention.

3,2.2. Les domaines administratifs et d'encadrement

Les travaux administratifs sont pratiquement représentés dans tous les départements qui

possèdent un secrétariat.
Les tâches décrites par les responsables de département sont pour la majorité: achats,

commandes, investissement, gestion, inventaire, juridique, maintenance (études et équipement),
préparation des dossiers, gestion (continu et fiduciaire).

Le responsable des ressources humaines évoque trois domaines propres à son département:
administration, finances et comptabilité avec un besoin de documentation légale concernant la

gestion du personnel.

L'équipe d'encadrement prend une part importante de l'analyse des besoins car beaucoup de
ses membres consultent dans le centre de ressources. Les cadres du département logistique orientent
leurs recherches sur la logistique, l'informatique et le domaine commercial.

Le département des études et équipement a une mission de veille technologique et donc le
désir d'être destinataire de toutes les revues en rapport avec les arts graphiques: Caractères,
Industrie graphique... L'actualité sur le marché est prépondérante.

Le responsable de département continu et fiduciaire évoque l'importance de l'information
pour les cadres surtout en ce qui concerne les évolutions technologiques, avis de la profession

(Caractères) et contexte économique.

Enfin, le responsable de la production annuaire évoque la recherche d'informations
générales sur l'imprimerie (concurrence, marché... ) et des documents spécifiques tels que les plans
de carrière...

Les précisions apportées par les responsables de départements lors des différents entretiens
ont permis d'améliorer, d'affiner le dépouillement et la sélection des informations pour une

meilleure utilisation des panneaux d'affichage.
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3.3. La fédération des ressources est-elle envisageable?

3,3,1. Les défauts de l'actuel centre de ressources (questions 3 et 4 de l'entretien)

Les entretiens ont permis de recenser les éléments en défaveur de l'actuel centre de
ressources. Il s'agit ici de procéder à une analyse thématique «qui défait en quelque sorte la

singularité des discours et découpe transversalement ce qui, d'un entretien à l'autre, se réfère au

même thème».(12)
En premier lieu, plusieurs responsables affirment que peu de gens viennent au centre. Le Directeur
de l'établissement indique que seul un tiers de la population fréquente le centre. Les raisons sont

naturelles: les salariés ouvriers n'ont plus le courage de consulter de la documentation spécifique

après leur journée de travail. Le responsable continu et fiduciaire affirme lui aussi que le personnel
dans sa majorité ne déborde pas de son poste, seuls des besoins ponctuels (évolution de carrière... )
entraînent des visites dans le centre. De plus, d'après cette même personne, il n'y a pas beaucoup
d'informations autour du centre (fait normal en ce qui concerne les deux dernières années). Le

responsable de la production annuaires va dans le même sens lorsqu'il évoque la nécessité d'un

affichage plus systématique qui réduirait le manque de communication dans les ateliers. Le peu de
visites provient également du caractère excentré du lieu, placé dans le bâtiment administratif et non

pas au cœur de l'entreprise.
D'autres raisons touchent à la masse documentaire présente (en l'occurrence plutôt absente)

du centre documentaire. Selon le responsable pré-presse l'aspect technique et industriel n'est pas

assez exploité, ce que le responsable logistique confirme lorsqu'il fait remarquer le manque

d'ouvrages en informatique, logistique et activités commerciales. Enfin, le Directeur de
l'établissement prononce un constat très sévère quant à la documentation obsolète, trop
administrative et basée uniquement sur l'archivage.

Toutes les personnes interrogées soulignent un manque certain en ce qui concerne la
fonction documentaire elle-même. Le responsable des ressources humaines évoque la difficulté de
se procurer des informations thématiques. L'absence d'une véritable fonction documentaire
(synthèse d'articles, dossiers documentaires... ), c'est-à-dire une gestion pertinente de l'information,
se fait cruellement ressentir.

(12) BLANCHET, Alain; GOTMAN, Anne, op cit (7). L'analyse des discours, p. 97.
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Enfin, l'un des services du centre le plus décrié est la liste de diffusion. Le responsable de la

production annuaires pense à une réorganisation de cette liste pour une circulation plus logique et

équitable de l'information, aspect également souligné par le responsable études et équipement. Il
faudrait en effet envisager des priorités par rapport aux départements et surtout à leurs missions

respectives de veille.
De nombreux aspects négatifs sont donc évoqués. Aspects qui se sont développées durant

les deux dernières années et ont généré une certaine autonomie des départements face à
l'information. La précédente documentaliste, Madame Canivet, évoque la commande d'ouvrages,

par l'intermédiaire du centre, qui demeurent par la suite dans les départements ayant suggéré ladite
commande. La plupart des responsables affirment cependant que leurs départements en question ne

possèdent pas de ressources documentaires autres que celles personnelles. Seules quelques
personnes interviewées évoquent une gestion de ressources restant en permanence dans le

département. Le responsable études et équipement évoque des manuels de mise en conformité des
machines, des documents légaux (décrets, normes) qui représentent des ressources opérationnelles
gérées par la secrétaire. Le responsable entretien parle de la documentation fournisseur ainsi que

quelques documents (Cetim) gardés mais non gérés. Le responsable des ressources humaines
évoque la gestion du Dictionnaire permanent social ainsi que de la documentation spécifique liée à
la section paye.

Un décalage certain apparaît tout de même entre les responsables de départements niant
l'existence d'une gestion de ressources documentaires et la précédente documentaliste évoquant la
commande d'ouvrages pour des départements comme un fait considérable et habituel. L'idée d'un

catalogue regroupant à la fois les ressources présentes dans le centre et celles réparties dans les
différents départements a été évoquée mais n'a pu, faute de temps, être menée à terme.

3,3.2. La proposition d'une fédération des ressources via intranet (question 5 de l'entretien)

La question finale de l'entretien permet, en quelque sorte, de mesurer le taux d'approbation
en faveur d'un autre fonctionnement du service de documentation au vu des différents

manquements explicités ci-dessus. Le sujet intranet (13) n'est pas évoqué directement dans la
question, mais suggéré lors d'une relance.

(13) «sur un intranet, il est possible de surfer sur le Web interne (où se trouve de l'information interne),(...) mais sans

dépasser les limites de l'entreprise. (. . .) De nombreuses entreprises se dotent aujourd'hui d'intranets qui constituent un

type de réseau très efficace pour la communication entre les salariés, même d'un pays à l'autre.»
COLOMBAIN, Jérôme. Le dico du multimédia. Editions Milan, 1998. p. 113.
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Pour certains des responsables interrogés le fonctionnement actuel est le plus adéquat même s'il
doit être renforcé par certaines mesures: une revue de presse (responsable pré-presse), un affichage
plus important (continu et fiduciaire), une révision de la liste de diffusion (entretien, études et

équipement). La citation d'Intranet au cours de l'entretien n'est pas suivie de grandes marques

d'approbation. Seul le responsable logistique (département situé à l'opposé du bâtiment
administratif et donc du centre de ressources) indique qu'Intranet pourrait effacer le problème de

l'éloignement. Cependant il propose une autre solution, l'efficacité de personnes-relais (collègue en

dehors de la production) en ce qui concerne les besoins d'informations ponctuelles. C'est également
l'avis du responsable pré-presse. Selon le responsable études et équipement Intranet rendrait plus
difficile la consultation au vu du nombre de postes (30) présents dans l'entreprise. Le déplacement

pour consulter n'est pas ressenti comme un problème. Le responsable entretien ne voit guère
d'intérêt pour un système Intranet si le document est représenté dans son intégralité. Le responsable
de la production annuaires évoque la difficulté rencontrée en ce qui concerne Intranet. Ce système
reste encore trop peu utilisé, ne fait pas encore partie de la culture de l'entreprise. Le Directeur lui-
même répond non à une dispersion des moyens. Le centre actuel peut répondre à toutes les attentes

pour peu que les tâches documentaires (synthèses, dossiers...) soient réalisées. Ce discours va

cependant à l'encontre d'une véritable politique dont la mesure principale serait de créer un

véritable poste de documentaliste et non des activités de gestion et d'archivage.
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Evaluation du stage: y a t-il une place pour le service de documentation à l'Imprimerie Nationale?

1. LE ROLE DE LA DOCUMENTATION
DANS L'ENTREPRISE

1.1. Information et pouvoir

1.1.1. Le service de documentation pour un partage équitable de l'information?

«Posséder de l'information, c'est posséder le pouvoir». (14) Cette devise s'applique
aussi et surtout dans le monde hiérarchisé que représente l'entreprise. Le service de documentation
se révèle être, dans le meilleur des cas, le lieu le plus équitable d'accès à l'information. Tous les

acteurs, de hiérarchies différentes, ont en effet le même droit à l'information. Le service de

documentation est en effet «un lieu tranversal, c'est-à-dire qu'il a vocation à s'adresser sans

distinction à tous les utilisateurs potentiels d'un même organisme. C'est un des seuls lieux où les
utilisateurs d'une même entreprise peuvent être mis en relation, sans distinction de grade ou de
hiérarchie.» (15) Les missions de diffusion, circulation, transmission des connaissances permettent

la création d'une dynamique autour du centre de ressources documentaires. Lorsque ces missions
sont remplies, «l'information devient un facteur de transparence dans l'entreprise.» (16)

L'Imprimerie Nationale est au cœur du problème: la taille imposante du site et le
nombre important de salariés exigent un suivi constant de la circulation de l'information. Le stage a

permis d'observer des mécontentements en ce qui concerne l'accès à l'information.

1.1.2.La liste de diffusion ou la circulation inégale de l'information

La mauvaise gestion du service de documentation a créé des cloisonnements entre

possesseurs et non-possesseurs de l'information et plus encore entre premiers et derniers inscrits sur

la liste de diffusion. Cette dernière apparaît en effet comme une injustice. Obtenir un périodique
(dont la durée de vie est plus courte que celle d'un ouvrage) parfois jusqu'à six mois après la date
de parution ressemble pour certains à une mauvaise plaisanterie. Ce constat négatif est ressorti lors
des entretiens ainsi que la demande d'une révision de ce système.

(14) FONDIN, Hubert. Rechercher et traiter l'information. Paris: Hachette, 1992. p. 10.

(15) ACCART, J-P; RETHY, M-P. Le métier de documentaliste. Paris: Editions du cercle de la librairie, 1999. La
fonction information-documentation, p. 53-64.

(16) DAVID, A; SUTTER, E. op cit (6). L'information, facteur d'échanges entre les partenaires de l'entreprise, p. 23-

25.
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. Il est toutefois évident qu'un mécontentement surgira toujours de part et d'autre. La seuie solution

possible (pratiquée naguère) semble être la présence d'un exemplaire à consulter dans le centre de
ressources. «La circulation des documents reçus par le service doit être privilégiée: le service
documentation porte à la connaissance de ses utilisateurs les documents récemment parus. (...)
Posséder certains documents ou abonnements en double est une solution idéale car elle permet de
conserver un exemplaire sur place et de faire circuler ou de prêter l'autre exemplaire.» (17)

1.2. Information et rendement économique

1.2.1. La fonction documentation, partie prenante de la production?

«L'information constitue pour l'entreprise un apport aussi indispensable que peuvent

l'être les matières premières, l'énergie, les machines, les locaux, pour accomplir sa mission

première: produire.» (18) Malgré cette constatation, le rôle du service de documentation n'est pas

assez reconnu à l'Imprimerie Nationale. La part accordée au budget du centre de ressources

diminue sans cesse. Les abonnements aux périodiques sont ainsi passés d'une centaine à une

cinquantaine en deux ans. Le centre est resté pratiquement sans responsable et sans usagers ces

deux dernières années. Seule la gestion des abonnements et certaines commandes d'ouvrages ont

été sauvegardées. Le cheminement d'une commande dévoile d'ailleurs toute la retenue exprimée
envers l'achat de biens d'information. La fonction documentaire n'a, quant à elle, aucune existence
au sein de l'entreprise.

Depuis quelques années, l'entreprise est confrontée à des problèmes d'ordre

économique, c'est pourquoi les services apparaissant les moins liés à un développement de la

production sont abandonnés. C'est le cas de la documentation qui fait figure d'archivage pour

mieux cacher l'échec d'une mission documentaire mise à mal. La fonction documentaire représente

pour certaines entreprises une part importante de la croissance, elle ne semble être pour

l'Imprimerie Nationale qu'un moyen de perdre inutilement de l'argent. L'information n'entre pas

dans la stratégie de l'entreprise. Elle n'est pas conçue comme un moyen d'améliorer le rendement
de l'entreprise.

(17) ACCART, Jean-Philippe; RETHY, Marie-Pierre.0/7 cit (15). Le circuit du document, p. 195-218.

(18) DAVID, A.;SUTTER, E. opcit{6). p.3.
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1.2.2. Le poids économique de l'analyse des besoins des usagers

La mise en place d'enquêtes répondait à plusieurs objectifs. Tout d'abord, celui d'une
connaissance du public. Il apparaît improbable de faire fonctionner un centre de ressources sans

prendre garde aux attentes des usagers. Cela est encore plus vrai lorsque le centre en question est à
l'état d'abandon depuis plusieurs armées avec un fonds documentaire obsolète. Une grande part de
la population salariée ignorait jusqu'à l'existence dudit centre!

Un second objectif relève plus d'une stratégie de revalorisation du service. Une lettre

explicative concernant les raisons de l'enquête par questionnaire a donc été jointe à chaque
exemplaire diffusé (la première fois à l'ensemble de l'entreprise). Un retour massif des

questionnaires aurait permis une reconnaissance du service par la Direction ainsi qu'une véritable
revalorisation de celui-ci. Yves-François Le Coadic souligne que «lorsqu'il y a étude de «besoins et

d'usages», ces études ne vont avoir pour objectif que d'améliorer les performances du système.»
(19) Malheureusement le désintérêt quasi total condamne plus encore le centre à un état d'abandon
en confortant la politique de l'entreprise à son égard.

La seconde partie de l'enquête, représentée par la série d'entretiens menés auprès de
responsables de départements, s'ouvre sur un aspect positif: aucune des personnes contactées n'a
refusé la discussion autour du service de documentation. Les entretiens ont, de plus, permis de
dévoiler les attentes des personnes interviewées (personnel d'encadrement qui représente la majeure

partie des usagers actuels du centre). Le service de documentation ne soulève donc pas uniquement
un désintérêt : il est d'ailleurs reconnu que la circulation de l'information joue un rôle capital dans
le rendement de l'entreprise, notamment en ce qui concerne les missions de veille technologique.

Ces deux enquêtes ont donc offert un visage contradictoire de la population de

l'entreprise: une majorité de non-usagers guère intéressés par l'avenir du centre de ressources, une

minorité d'usagers qui soulignent l'existence d'un problème d'envergure dans le fonctionnement du
centre mais qui affirment aussi qu'il doit tenir un rôle primordial dans l'entreprise.

(19) LE COADIC, Yves-François, op cit (2). L'usage de l'information, p. 45-60.
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2. INCONVENIENTS ET
AVANTAGES

D'UNE MISSION EVOLUANTE

2.1. Manager l'imprévu

2.1.1. Le prévisible: un leurre

L'établissement, dès le début du stage, d'une mission avec un intitulé précis: «la
revalorisation du centre de ressources documentaires de l'Imprimerie Nationale», laissait augurer

que les actions menées allaient suivre un plan tout tracé. L'inexpérience d'un stage dans le monde
de l'entreprise confortait cette opinion. Il fallait cependant se rendre à l'évidence, l'adaptation
deviendrait le maître-mot du stage face aux difficultés surgissant au détour des actions menées.

Le premier intitulé de la mission concernait donc la revalorisation du centre mais

l'expérience du questionnaire a modifié la forme affirmative de l'intitulé en une forme

interrogative : la revalorisation du fonctionnement actuel était-elle toujours possible? Au départ, la

question de la différence entre centre traditionnel (centralisé, unique) et fédération des ressources ne

s'était pas posée! Les actions successives menées; déménagement, catalogue, affichage...et les
rencontres occasionnées ont apporté un éclairage à chaque fois nouveau, oscillant entre la déception
et l'espoir. Le sentiment de mener parallèlement différentes actions de front laissait songer aussi

que rien n'était en fait accompli.

2.1.2. L'imprévu: une réalité

La mission a donc connu un cheminement parfois tortueux, ponctué d'éléments
imprévus lors de l'établissement de la mission.

L'une des grandes surprises fût le retour inopiné, début avril, de la responsable du
centre, en congé maladie depuis deux ans. Cet aspect était jusque là ignoré et cela par le responsable
du stage lui-même. Ce retour allait changer un pan complet de la mission: le centre n'était plus à
l'abandon puisque sa responsable reprenait son poste. La fonction principale assurée de nouveau par

Madame Lebreux fut la gestion des abonnements périodiques (suivie jusque là par Madame
Canivet). La fonction documentaire n'était malheureusement pas restaurée, le mi-temps ne le

permettait pas.

Une autre surprise aller soulever le problème important du manque de communication
entre les acteurs de l'entreprise. Après le déménagement du centre (courant juin) dans une salle plus
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autonome, autrefois bureau du responsable des produits nouveaux, la visite du Directeur de
l'établissement et surtout sa réaction de surprise laissèrent penser que le centre n'avait pas encore

trouvé sa dernière demeure. En effet, malgré une lettre remise au Directeur plusieurs jours
auparavant et expliquant le futur déménagement du centre dans ladite salle, ce dernier semblait

surpris et ennuyé du nouvel emplacement du centre de documentation. Ce lieu était censé devenir le
bureau d'un agent en provenance de Paris dès la rentrée prochaine. Une solution a été trouvée: un

autre bureau accueillerait la personne en question.

2.2. L'apport d'une expérience «réaliste»

2.2.1. La loi des paramètres

La notion d'imprévu est tout à fait relative au vécu du stage. En fait, il a fallu s'adapter
à certains paramètres qui sont la politique stratégique de l'entreprise. En effet, «le documentaliste
travaillant en entreprise doit axer la politique de développement de son service en fonction des

priorités et de la stratégie propre à celle-ci. Les moyens de comprendre cette politique ne lui sont

pas toujours fournis.» (20)

Ainsi, lors de l'intégration dans le lieu de stage et principalement dans le centre de
ressources initial, aucun déménagement n'était alors prévu même si vivement espéré. L'analyse des
besoins devait formuler explicitement, c'est-à-dire avec des chiffres, l'hypothèse émise au départ, à
savoir que le lieu actuel était loin d'être propice à un bon développement du service de
documentation. C'est cependant bien avant la date butoir de retour des questionnaires que le

responsable professionnel a suggéré une date, c'est-à-dire lancé le déménagement. Cette décision
est liée au fait que l'équipe de déménagement était libre à tel moment. Le déménagement était
certes conçu comme nécessaire pour permettre une revalorisation générale du centre, toutefois, le

point de vue des usagers n'a pas réellement eu de poids à cet endroit. Le peu de retour des

questionnaires, même après la date butoir, prouvait par ailleurs que ce déménagement devait se faire
sans eux.

(20) ACCART, Jean-Philippe; RETHY, Marie-Pierre op cit (15). La place de la documentation dans l'entreprise, p.

65-73.
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2.2.2. L'apprentissage de l'autonomie

Tenter de faire évoluer la mission tout en faisant face aux difficultés rencontrées a

permis de faire l'épreuve des caractéristiques propres au métier de documentaliste: l'adaptation et

l'autonomie. La mise en place des actions de revalorisation et de questionnement autour du service
de documentation ne s'est pas fait sans peine.

La préparation du déménagement a pris du temps: prévision du nouvel emplacement du
mobilier (avec un relevé des codes barres à l'intention de la sécurité), emballage et déballage des
documents, réinstallation... Toutes ces actions ont dû être réfléchies mûrement pour que le

déménagement en lui-même ne souffre d'aucun retard.
La distribution du catalogue réactualisé a permis des rencontres avec les responsables

formation des différents départements et secteurs de l'entreprise, soit une vingtaine de personnes.

Certains, sceptiques, devaient être persuadés de l'importance d'une revalorisation du centre et du
rôle d'intermédiaires qu'ils pouvaient jouer.

Les entretiens ont également été le moyen de faire face à des interlocuteurs importants dans
le cadre de l'entreprise. Il n'était pas aisé au départ de porter un projet de revalorisation du service

auprès de personnes n'y trouvant pas toujours leur intérêt.

Enfin, les traces écrites précédant les actions entreprises (questionnaire, déménagement...)

représentaient le meilleur moyen de se sentir responsable de celles-ci et de vouloir les mener à
terme, (voir annexe 13) C'est justement la considération des paramètres qui a rendu le stage

enrichissant. Il fallait prendre la bonne décision sans déroger aux règles de l'entreprise.
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3. UN STAGE

QUI A DEVOILE DES
CONTRADICTIONS

3.1. Entre recul et élan

3.1.1. Les enquêtes: entre désintérêt et désir de changement

L'échec des deux questionnaires a montré un désintérêt général quant à l'avenir du
centre de ressources. Si les quelques réponses obtenues ont démontré la validité de certaines

hypothèses: un nécessaire déménagement, des activités documentaires... elles furent trop peu

nombreuses pour influer sur la politique de l'entreprise. De la même façon, la fréquentation du
centre a repris mais elle ne représente que quelques personnes sur près de 750 salariés. La part des

non-usagers est donc très étendue et révèle qu'un grave problème entoure le centre. Il n'est
actuellement pas considéré comme un service essentiel dans la vie de l'entreprise.

Ce constat très négatif se trouve heureusement amoindri grâce à la série d'entretiens.
Les personnes plébiscitées ont non seulement toutes répondu favorablement à l'appel mais ont lancé
des propositions afin d'améliorer la position du centre de ressources. Preuve qu'un tel service est
souhaité même si c'est pour l'instant par une minorité d'usagers. Les entretiens ont dévoilé des
attentes telles qu'une fonction documentaire plus pointue (synthèses, résumés, veille...) ou une

revue de presse, c'est-à-dire un désir de plus grande cohésion et de communication entre les
différents acteurs. Ces entretiens ont aussi entraîné la constatation d'un échec : la circulation de

l'information est à revoir.

L'apport de ces entretiens a révélé qu'une erreur grossière avait été commise durant le

stage. Les entretiens auraient du précéder l'enquête par questionnaire et non la suivre. En effet, la
connaissance d'acteurs importants dans l'entreprise a permis de mieux cibler les besoins dans
chaque département. L'affichage aurait pu être amélioré avant la fin du stage, se préciser par

rapport aux attentes et peut-être attirer plus sensiblement de nouveaux usagers. De plus, des
missions de veille, et donc un véritable travail documentaire, se seraient instantanément mises en

place. L'enquête par entretien a toutefois montré que des attentes existaient et qu'il n'était pas vain
de tenter une revalorisation du centre de ressources.
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3,1.2. Une centralisation inefficace, une décentralisation décriée

La constatation du désintérêt envers le fonctionnement actuel du centre a généré une

nouvelle hypothèse: une fédération des ressources conviendrait-elle mieux aux besoins informatifs
de l'entreprise?

Une trentaine de postes permettraient la mise en place de réseaux de ressources

documentaires internes grâce à Intranet. Cette question a été posée lors des entretiens, elle était
d'ailleurs le but inavoué de ceux-ci. Les réactions n'ont pas été favorables. «La dispersion des

moyens n'est pas souhaitable» d'après les dires du Directeur lui-même. La plupart du personnel
d'encadrement va dans le même sens. C'est avant tout le désir d'améliorer en élargissant les

missions, les services du centre actuel qui a prédominé. La question d'un recensement des
ressources situées hors du centre par le biais d'un catalogue n'a pas trouvé d'intérêt. Selon les
interlocuteurs toutes les ressources sont présentes dans le centre de documentation ce qui n'est pas

l'avis de l'ancienne responsable de celui-ci. La moyenne des dates de publication des ouvrages

penche d'ailleurs en sa faveur. Le fonds documentaire est composé principalement d'ouvrages
relativement anciens alors que des commandes sont passées çà et là pour les salariés de différents

départements sur le budget de la documentation. Le catalogue comme outil de fédération des
ressources était un objectif important de la mission du stage. Il n'a cependant pu être mené à terme

pour différentes raisons: un manque de temps pour recenser les documents répartis dans l'entreprise
et surtout la présence de ces documents démentie par les acteurs des départements.

La décentralisation, qu'elle soit réalisée via le recours aux nouvelles technologies ou par

le biais d'un catalogue papier n'est donc pas souhaitée actuellement car, ainsi que l'a indiqué l'un
des interlocuteur durant un entretien, «elle ne fait pas encore partie de la culture de l'entreprise».

3.2. Un centre de ressources au cœur de multiples contradictions

3.2.1 L'amalgame entre centre d'archivage et service de documentation

Une différence importante existe entre un lieu d'archivage, «mémoire d'une organisation,
(...) il s'applique à conserver l'ensemble de l'information produite dans l'entreprise: les dossiers du

personnel, les documents budgétaires et comptables, le courrier et l'historique de l'entreprise» et un

service de documentation qui «assure le traitement permanent et systématique de documents (écrits,

imprimés, photographies, audiovisuels) ou de données incluant la collecte, l'analyse, le stockage, la
recherche et la diffusion de ceux-ci pour l'information des usagers. (...) La conservation,
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l'accumulation ne sont pas ses priorités.» (21) Or, l'amalgame est fait entre ces deux formes de
traitement du document à l'Imprimerie Nationale.

Le centre de ressources actuel ne donne pas une image active mais plutôt figée. Les seules
actions concrètes entreprises sont la mise en circulation des périodiques, laquelle ne répond pas au

souhait des utilisateurs et la gestion des commandes mais sans anticipation par rapport aux besoins.
Le centre est d'ailleurs considéré comme un lieu d'archivage alors qu'il existe des archives dignes
de ce nom au sous-sol de l'administration. Des souhaits ont été formulés à l'encontre du centre et

des services qu'il pourrait prodiguer: une fonction documentaire plus étendue, un suivi des besoins
et une action de recherche vis-à-vis de la veille technologique concernant les arts graphiques entre

autres. La Direction doit donc prendre en compte ces attentes afin de donner au centre de ressources

les moyens d'élargir la palette de ses services. La fonction information - documentation est en effet
«orientée vers l'usager, elle doit s'attacher davantage au traitement et à la production d'objets
informationnels qu'à la gestion du fonds». (22) Il apparaît nécessaire de revoir les missions à la
base du poste du responsable du centre.

3.2.2. Une «Documentaliste» partagée entre la mission assignée et des missions escomptées

Nous l'avons vu à travers l'étude de la description de la fiche présentant le poste du

responsable du centre de documentation, la mission principale repose sur l'activité de gestion. Cette
fiche représente bien le dilemme entre la conservation effectuée d'une part et le traitement
documentaire souhaité d'autre part. Une autre difficulté réside dans le fait que l'actuelle responsable
effectue un mi-temps thérapeutique qui l'amène à suspendre ses fonctions. La dernière absence s'est

prolongée deux ans et s'est révélée désastreuse pour le centre. La responsable n'est de plus pas une

professionnelle de la documentation, ce qui est par ailleurs stipulé sur la fiche de description du
poste. C'est justement là que le problème se situe car face aux attentes exprimées par les usagers,

notamment la veille technologique, il semble qu'un poste à temps complet ainsi qu'une expérience
de la documentation est requise. La responsable actuelle répond à la description du poste: elle

accomplit la gestion et c'est ce qui lui est demandé.

(21) ACCART, J-P; RETHY, M-P. op cit (15). La place de la documentation dans l'entreprise, p. 65-73.

(22) ACCART, J-P; RETHY, M-P. ibid{21).
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La contradiction principale réside donc dans ce fait: la responsable agit selon les
missions qui lui sont demandées mais le centre de ressources en pâtit, ce dernier doit offrir d'autres
services que ceux actuels mais ces missions ne figurent pas dans la description du poste. Une
révision doit être envisagée afin de sortir le centre de cet état végétatif.
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CONCLUSION

Le stage a révélé que les différents acteurs de l'entreprise ont une vision contradictoire
du service de documentation. Si la mission de la responsable du centre repose avant tout sur la

gestion des documents (principalement les abonnements périodiques), des entretiens ont dévoilé que

les usagers, représentés généralement par le personnel d'encadrement, attendaient également une

fonction documentaire de la part du service.

Le fait que l'entreprise se questionne sur l'utilité de ce service, en ayant recours à une

stagiaire en sciences de l'information et de la documentation, indique que le centre de ressources ne

laisse pas totalement indifférent.
L'état des lieux montre justement que ce service a des raisons d'exister, toutefois,

certains points doivent être évoqués:
La circulation de l'information via les listes de diffusion est assez vivement critiquée. Il semble

qu'un nouveau mode de distribution doit être envisagé. Celui-ci devrait être constitué en

fonction de priorités par rapport aux missions respectives des départements.
Des rapports entre la responsable du centre et les responsables de départements devraient être
instaurés autour des missions de veille technologique.

- La prévision d'un abonnement en plusieurs exemplaires, pour les périodiques les plus consultés
(iCaractères, Usine nouvelle... ) serait souhaitable. Un exemplaire resterait présent dans le centre

tandis que l'autre circulerait.
- Enfin, une révision de la mission du responsable du service de documentation apparaît cruciale.

Si l'entreprise n'envisage pas de créer un poste pour un professionnel de la documentation, il
existe cependant des formations, la précédente responsable du centre de ressources en avait
d'ailleurs suivi une.
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La proposition d'un autre mode de fonctionnement du centre a été énoncée: une

fédération des ressources via intranet. La Direction s'oppose toutefois à une dispersion des moyens.

La prise en compte des dysfonctionnements cités plus haut reste donc le point essentiel.
Le centre de ressources pourrait, à nouveau, jouer un rôle dans la circulation de l'information dans

l'entreprise.
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LA PRODUCTION

MAÎTRISÉE
PERFORMANCE

1 production de l'Imprimerie nationale
par son volume

60 000 tonnes de papier imprimé
dont 35 000 à Douai

45 millions de volumes brochés par an.

FABRICATION

4 rotatives mobilisant 8 dérouleurs papier,
16 groupes d'impression réalisent 12 milliards

de feuillets à plus de 10 mètres/seconde.

TECHNOLOGIE

Un atelier largement automatisé
Un pilotage à distance de toutes les rotatives

Des robots de palettisation en sortie des machines
Des portiques robotisés pour l'alimentation des chargeurs.

FINITION

Une chaîne d'assemblage brochage fabrique
en moyenne par 000 annuaires petits
et grands formats : 1 à 7,5 cm d'épaisseur.
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LE SAVOIR-FAIRE
A TOUTE
ÉPREUVE

LES MOYENS

La vocation d'imprimeur généraliste
de l'Imprimerie nationale lui permet d'assurer
la conception, la composition, la photogravure,
la fabrication jusqu'à la diffusion de l'imprimé.
Elle met en œuvre des matériels sophistiqués

de la dernière génération garantissant
une prestation de qualité.

LA QUALITE
Pour répondre à tous les besoins du client,

pour garantir un niveau de qualité à toutes les étapes
du processus d'élaboration d'un produit,

l'Imprimerie nationale se mobilise
dans une démarche collective

d'assurance qualité.
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EINNOVATION
PERFORMANTE

PERFORMANCE

Spécialisé dans la réalisation des produits
en "continu", ce département transforme

15 000 tonnes de papier représentant
175 millions de m-' imprimés

soit dix fois la surface de la ville de Douai.

FABRICATION

Un parc machines sans cesse en évolution
permet la fabrication de produits sophistiqués :

listings, liasses, formules, carnets, mais aussi
des produits nécessitant un façonnage complexe

tel que trouages,
découpes, pliures, numérotations.

CONFIDENTIALITE

L'atelier fiduciaire maîtrise avec un savoir-faire

irréprochable l'application des avancées
technologiques en matière de protection

des documents sensibles :

carte d'identité

passeport européen
permis de conduire

carte grise.
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IORGANISATION

MAÎTRISÉE
L'Imprimerie nationale met à la disposition

de sa clientèle son service de diffusion
et de vente par correspondance.

Des moyens adaptés aux méthodes modernes
d'un centre de logistique.

Un magasin de distribution de 11 000 m2
équipé d'un ensemble mobilier optimisé

par une informatique d'exploitation,
et rationalisé grâce au traitement automatisé

des informations de gestion.

Chaque année :
des millions de lignes de commande

70 000 palettes manipulées
17 000 tonnes expédiées.
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Ressources Humaines
ADMINISTRATION' et GESTION

DOCUMENTALISTE

DESCRIPTION DE POSTE

Activités de gestion

Assure ia gestion des abonnements à diverses revues, journaux et ouvrages.! Techniques,
informatiques, juridique et fiscaies,JO)

Activités techniques

Établit les ordres d'achats qui sont soumis (après signature du Responsable Formation et
Communication pour la documentation générale et après signature du Responsable de
section informatique pour la documentation informatique) au Directeur pour visa.

Assure la diffusion des revues dans l'établissement par l'intermédiaire d'une fiche de liaison.

Assure le suivi de tout emprunt d'ouvrages disponibles à la Documentation.

Archive les diverses revues qui ont circulé dans les différents services pour permettre la
consultation par le personnel.

Mise à jour du catalogue des ouvrages disponibles à la Documentation.

COMPETENCES LIEES AU POSTE

Le_titulaire doit être:
- Organisé.
- Méthodique. -

PROFIL SOUHAITE POUR LE POSTE

Ce poste ne nécessite ni formation de base ni expérience préalable.

TEMPS MOYEN POUR QUE LE TITULAIRE SOIT EXPÉRIMENTÉ

De 6 mois à 1 an.

TACHES PARTICULIERES LIÉES AU POSTE EN RÉFÉRENCE A LA DEMARCHE QUALITE.

Procédures générales

Le titulaire du poste exerce son activité dans le respect de la démarche Qualité.



ADMINISTRATION et GESTION
Ressources Humaines

Procédures techniques et de sécurité

Le titulaire du poste applique également les procédures techniques et de sécurité
déclinables sur le poste qui lui est confié.
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LE NOUVEL ECONOMISTE

A FAIRE CIRCULER RAPIDEMENT ...merci !

DESTINATAIRE VISA RECULE TRANSMIS LE

DIRECTION
M MAISONHAUTE
M TAVERNIER
M. MAiSTRELLO
Mme SZPALER
M. UYSTEPRUYST
Mme CAPON
M. JOUMIER
M KERGOZŒN
M. LEFEBVRE
M SOUVIGNON

—

-

-

RETOUR "DOCUMENTATION" POUR ARCHIVAGE

INDUSTRIES ET TECHNIQUES

A FAIRE CIRCULER RAPIDEMENT ...merci !

DESTINATAIRE VISA REÇU LE TRANSMIS LE

M JOUMIER
M KERGOZIEN
M BOL'RSIN
M FI FER
M REMY
M ZAK
M BOUCHER
M DERON
M C ERRI Jean-Claude
M LEFEB\'RE |
M \ERNAECKT | s * 1

! 1
1 1 1

RETOUR "DOCUMENTATION" POUR ARCHIVAGE
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Le Centre de Ressources Documentaires
Service Formation

ENQUETE SUR LES BESOINS DOCUMENTAIRES
A L'IMPRIMERIE NATIONALE



Enquête sur les besoins documentaires
à l'Imprimerie Nationale

le 01/06/1999

Madame,
Mademoiselle,
Monsieur,

Actuellement stagiaire dans le centre de ressources documentaires de votre

entreprise et dans un souci d'optimiser l'étendue de ses services, je souhaite vous soumettre

ce questionnaire qui me renseignera sur vos attentes. Vos réponses me permettront d'établir

par la suite un projet d'ensemble de revalorisation du service documentaire dans l'entreprise.
Au stade actuel de l'étude préparatoire, l'objectif est de faire une analyse de

vos attentes et de vos besoins à partir de vos réponses, c'est pourquoi des précisions de votre

part seront les bienvenues. Ce questionnaire reste d'ailleurs anonyme pour favoriser le taux de

réponses.

Après l'avoir rempli, vous pouvez le faire parvenir au responsable formation de
votre département.

Je vous en remercie d'avance.

Carole Delforge



Enquête sur les besoins documentaires
à l'Imprimerie Nationale
Centre de ressources documentaires
Service Formation

I) CIBLER LES BESOINS DES USAGERS:

A quel secteur d'activité appartenez-vous?
Département continu □
Département diffusion D

Quel est votre statut dans ce secteur d'activité?
Ouvrier D
Employé D
Agent de maîtrise D
Cadre D

Quels sont vos champs d'activités?
étude, conception □

fabrication, production □

marketing □

commercial □

gestion □

comptabilité □

administration, finances □

informatique n

sécurité □
diffusion □
autres □

préciser:

Quelles sont les circonstances d'une recherche de votre part?
étude, rédaction d'un rapport 0
applications techniques □
formation □
être au courant de l'actualité en général □
autres □

préciser:

Quels types de documents recherchez-vous?
techniques □

économiques □

théoriques □

description de matériel, produit □

description d'expérience, essai, enquête □

réglementation, nonnes □

formation (cours, exercices) □
autres □

préciser:

2) LE CENTRE DE RESSOURCES DOCUMENTAIRES:

Vos besoins sont-ils actuellement assez couverts?
oui □
non □
sans réponse □



Enquête sur les besoins documentaires
A l'Imprimerie Nationale
Centre de ressources documentaires
Service Formation

La mise en place du centre documentaire vous paraît-elle répondre à un besoin réel?
oui □
non □
sans réponse □

Sa situation géographique actuelle vous semble-t-elle propice à une bonne recherche documentaire?
oui □
non □
sans réponse □

Pensez-vous que tous les documents doivent être centralisés dans le centre documentaire?
oui □
non □
sans réponse □

Quels services souhaiteriez-vous trouver dans le centre documentaire?
réponse à des questions précises □
circulation de périodiques □
abonnements □
achats □
constitution de dossiers documentaires □

synthèses de documents □
diffusion d'un bulletin □
être averti(e) de l'existence d'une information, d'un document □
archivage, stockage □
autres □

préciser:

3) LA RECHERCHE DOCUMENTAIRE:

Actuellement, comment vous procurez-vous de l'information?
centre documentaire □

collègue(s)
presse, publicité
imprimé d'éditeur
librairie
bulletin interne
autres

□

□

□
□
0
□

préciser:

Comment désireriez-vous accéder aux revues?

exposition (seulement consultable dans le centre documentaire)
affichage de la photocopie des sommaires
analyse de la revue et signalement des articles intéressants
en circulation

□
□

□

□
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Le centre de ressources documentaires depuis juin 1999



étagère 1

£Q classe 0 (usuels... )

£Ql classe 2
(éducation, formation générale)

CS classe 2

|jp support de formation

présentoir périodiques

111 rangement périodiques
(Le Nouvel Economiste, Le Monde de
l'Education, Echanges, Les Echos...)

B rangement périodiques
(... Enjeux-Les Echos, Entreprise et
carrière)

étagère 2

m classe 4
(techniques industrielles)

ËQl classe 6 (informatique)

GQl classes 6 et 8
(informatique/maintenance et
productivité)

£Ql classe 7
(juridique et social)

présentoir périodiques

El rangement périodiques
(Face au risque, L'Usine Nouvelle... )

El rangement périodiques
(... Cetim, Industries et techniques.
Feuillet rapide. Travail etprotection
sociale. Point commun)

étagère 3

£□ classe 9
(classeurs AMIGRAPIf)

Û3 classe 9
(classeurs AMIGRAPH)

Éû classe 9
(techniques d'imprimerie)

£0 classe 9

El présentoir périodiques

IH rangement périodiques
(France graphique, Industrie
graphique. Liaisons sociales.
Challenges...)

11 rangement périodiques
(... Transaction)

étagère 4

classes 12 et 13
(sécurité du travail / gestion)

classe 13

m classe 14 (statistiques,
enquêtes, rapports... )

L.I classes 15, 16 et 18
(comptabilité/équipement, aménage¬
ment/historique I.N.)

m documents divers

1 archives périodiques
{Impressions I.N., Personnel, Avenir
ONISEP)

El formation
(cours CNED, CFPP)



étagère 5

£□ classe 13
(classeurs de gestion)

0 collection périodiques
(Revue Fiduciaire 1991-98, RF
Comptable 91-99, RFActualité 97-98,
RFMensuel, RF Feuillet Hebdo 98-99)

ISl collection périodiques
(Social pratique 97-99, Mémo social
86-99, Barème social périodique 91 -

98)

[Jl revues de presse(l.N. info)

0 archives périodiques
(Revue Fiduciaire, Social pratique... )

0 archives périodiques
(... Liaisons sociales)

étagère 6

0 collection périodiques
(Caractères 1989...

i... 1999)

(Caractères, numéros spéciaux)

0 archives périodiques
(France échange graphique)

0 archives périodiques
(Gutemberg information)

étagère 7

1 JO1997

1 JO 1997-98

i JO 1998-99

divers, fournitures

divers, fournitures



ANNEXE 10



ca SERVICE DOCUMENTATION CQ

Le centre de ressources documentaires a déménagé pour mieux vous accueillir: il
se trouve dorénavant dans la salle 0.006 du bâtiment administratif (à proximité de
l'accueil, entre les bureaux de Mme Dupont et M. Cichy).

Il sera ouvert jusqu'au 15 juillet inclus:
le matin de 9 h à 12 h

l'après-midi de 13 h à 17 h
sauf le vendredi (13 h -16 h)

Vous pouvez joindre la responsable, Mme Françoise Lebreux, au 8119

NB: Le catalogue (remis à jour en juin 1999) peut être consulté auprès du
correspondant formation de votre département.

THEMES DES OUVRAGES: TITRES DES ABONNEMENTS
PERIODIQUES EN 1999:

USUELS
EDUCATION - FORMATION
TECHNIQUES INDUSTRIELLES
INFORMATIQUE

<î> JURIDIQUE ET SOCIAL
^ MAINTENANCE, PRODUCTIVITE

TECHNIQUES D'IMPRIMERIE
SECURITE, MEDECINE DU TRAVAIL
GESTION

<î> STATISTIQUES, CHIFFRES, ENQUETES
^ COMPTABILITE

EQUIPEMENT DES LOCAUX
<î> L'IMPRIMERIE NATIONALE

L'USINE NOUVELLE
^ LES ECHOS
^ LE MONDE

LE NOUVEL ECONOMISTE
BAREME SOCIAL

^ ENTREPRISE ET CARRIERE
% JOURNAL OFFICIEL
^ LIAISON SOCIALE
% REVUE FIDUCIAIRE
^ LE MONITEUR
^ CARACTERE

FRANCE GRAPHIQUE
<*> INDUSTRIES GRAPHIQUES

MARKETING DIRECT
^ TRANSACTION



Lestitresdesarticlessurlignésenfluosontconsultables danslecentrederessourcesdocumentaires
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Centre de ressources documentaires
Carole Delforge (stagiaire)

Enquête sur l'intérêt du service documentation en fonction des besoins des usagers

GRILLE D'ENTRETIEN

1) Pouvez-vous me présenter les différentes catégories socioprofessionnelles

réparties dans votre département ainsi que les activités en rapport avec

celles-ci (vous compris)?

2) D'après vous, quels genres d'informations, de documents, voire de

supports sont susceptibles d'intéresser vos collaborateurs?

^ Par rapport aux tâches quotidiennes
^ Par rapport à l'évolution personnelle

3) Pensez-vous que le centre actuel répond aux demandes?

^ Pourquoi?
^ Que lui manque t-il? (au niveau des documents, services)

4) Votre département possède t-il ses propres ressources documentaires?

"3î> Pourquoi?
Comment sont-elles gérées?

5) Pensez-vous qu'un autre mode de fonctionnement du service

documentation répondrait mieux aux demandes des usagers?

Lequel?
Pour quels avantages?
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ENTRETIEN

(mené le 6 juin 1999 auprès du responsable du département Etudes et Equipement)

Durée : environ 20 minutes

S = Stagiaire
RD = Responsable Département

S :

- Donc, je vais vous expliquer, à partir du questionnaire je n'ai pas vraiment eu de retours
au niveau de l'analyse des besoins, donc, je préfère passer par les responsables des
départements pour vraiment voir en général les besoins documentaires et développer sur le
fonctionnement du centre.

RD :

- D'accord.

S :

- La première question repose sur la présentation des différentes catégories
socioprofessionnelles de votre département ainsi que les activités reliées à celles-ci.

RD:
- D'accord. Donc, il y a une première activité, qui est une activité technique, qui est

l'ensemble des projets investissement, travaux neufs... Donc, avant tout c'est... çà couvre
tous les domaines de la technique, c'est-à-dire le génie civil, génie électrique, génie
mécanique. Tout ce qui touche les infrastructures du bâtiment. Et ensuite il y a un
deuxième volet qui est un volet complètement administratif, qui là est pris en charge par
les trois dames qui travaillent dans le service. Et donc là, il y a tout l'aspect achat,
passation de commandes d'investissement, tout l'aspect immobilisation, gestion de
l'inventaire et tout l'aspect contractuel et juridique puisqu'on gère tous les contrats
d'investissements, consommables, prestations, maintenance pour le site. Voilà un peu les
différents domaines d'activités.

S :

- D'accord, et donc, quelles sont les catégories ; employés administratifs... ?

RD :

- Alors il y a deux ingénieurs, deux ouvriers d'état dont un agent de maîtrise et un
dessinateur et ensuite il y a trois fonctionnaires administratifs ; une secrétaire et deux
personnes qui sont chargées de toute la partie commandes, contrats, inventaire.

S :

- D'accord. Donc, à partir de ces catégories et des activités liées à celles-ci, est-ce qu'il y a
des informations, des documents susceptibles de vous intéresser ?

RD :

- Alors, principalement sur les métiers techniques. Bon, le département a une mission de
veille technologique, donc, nous ce qui nous intéresse sur cette veille technologique c'est



d'être destinataires, bien sûr, de toutes les revues qui concernent les arts graphiques.
Donc, il y a Caractères, bien sûr, il y a Industries graphiques, il y a L'Usine nouvelle,
principalement, pour citer les trois plus importants, alors là-dessus...

S :

... oui donc, plus au niveau des périodiques

RD :

- Voilà, plus au niveau des périodiques oui, parce que maintenant notre rôle c'est se tenir au
courant de l'actualité, de ce qui sort sur le marché. Le problème c'est que ces documents,
la plupart du temps, lorsqu'ils arrivent par le biais de la circulation interne, ils arrivent
chez nous..., comme là je viens d'avoir celui (Caractères) du mois de janvier !

S :

- Oui, ils ne sont plus trop d'actualité !

RD:
- Donc, au niveau technologique c'est un petit peu embêtant. Alors, je ne sais pas, j'en avais

déjà parlé un petit peu avec M. Maisonhaute, c'était de savoir si on ne pouvait pas...,
parce qu'il paraît qu'il existe déjà deux abonnements sur cette revue...

S :

- Le problème c'est qu'il n'y a pas d'exemplaire qui reste dans le centre documentaire, donc
là, j'ai commencé à faire l'affichage de photocopies mais le problème c'est que justement,
je ne connais pas assez bien les besoins, pour être sûre que ce que j'affiche va vraiment
être intéressant.

RD :

- Idéalement, je dois le lire de A à Z. Savoir tout ce qu'il y a dedans, tout ce qui sort, en
gros, c'est la veille technologique sur les arts graphiques, celui-là plus Industries
graphiques, principalement ces deux là, de façon à répertorier, photocopier tout ce qui
nous intéresse, à le diffuser aux personnes compétentes et intéressées, parce que bon, je
veux dire, çà reste quand même le vecteur d'informations le plus performant dans les arts
graphiques. Mais ce qu'il faudrait c'est que je l'ai dès la date de parution.

S :

- Oui donc à la rigueur, c'est possible aussi de vous le photocopier, de vous le porter
puisque vous n'êtes pas en tête de la liste de diffusion, d'au moins vous porter la
photocopie.

RD :

- Je n'ai pas besoin de tout dedans. Je veux dire, je le parcours la plupart du temps et je fais
une dizaine de photocopies sur un exemplaire. Parce que déjà, j'ai pas le temps de le lire,
comme je veux pas l'immobiliser trop longtemps, je le parcours, ce qui m'intéresse je le
photocopie ensuite je le renvoie. Ce qui fait que la plupart du temps je fais une dizaine de
photocopies par exemplaire, tout dépend, il y a des moments, il y a des dossiers qui sont
intéressants et on photocopie en intégralité mais on essaie au maximum de pas trop les
retarder parce qu'il n'y a qu'un exemplaire, si on voulait tous le lire et le garder un petit
peu... Déjà on n'a pas que çà à faire, malheureusement on y passe pas assez de temps et
ce qui fait qu'on immobiliserait trop longtemps la revue. Alors je ne sais pas s'il n'est pas



possible d'envisager des priorités, parce que nous, c'est la mission du département par
rapport à des départements de production, qui eux, peuvent en être destinataires mais peut-
être dans un second temps.

S :

- Oui, revoir au niveau des priorités des missions de chaque département la liste de
diffusion.

RD :

- Oui, dans un premier temps. Parce que là je viens d'avoir celui du mois de janvier 1999.

S:
- C'est lequel ? Caractères ?

RD:
C'est Caractères.

S :

- Je n'en ai récupéré que deux de l'année 1999, pour l'instant.

RD:
- Oui, les autres sont en circulation. Je vous dis, celui-là est du mois de janvier donc çà fait

six mois qu'il est en circulation. Il a du séjourner trois mois sur le bureau de quelqu'un
mais bon... Là j'en ai intercepté un que, pour l'instant, je n'ai pas remis en circulation...
C'est celui-là. Celui-là c'est pas la revue, c'est le catalogue « référence et produits ».
Donc, je vais demander à M. Maisorlhaute si je peux pas le conserver celui-là.

S:
- Sinon, là j'ai affiché France Graphique aussi.

RD:
- France graphique, on n'est pas destinataires.

S :

- Non ? Il n'est pas intéressant ?

RD:
- Franchement, on n'a pas le temps de tout lire. Donc, déjà si on arrive à lire Caractères et

Industries graphiques de façon complète toutes les semaines, ce sera déjà pas mal. Et
L'Usine nouvelle aussi qui est très intéressant.

S :

- Est-ce que votre département possède ses propres ressources documentaires à part ce qui
passe sur la liste de diffusion ?

RD:
- En ressources documentaires on a ici les Techniques de l'ingénieur, qui ne sont plus mises

à jour depuis deux ans mais qui sont disponibles, qui sont une source d'information très
très riche. On a, après, les manuels de mise en conformité des machines, c'est plus des
documents légaux, tous les décrets, les normes, tout ce qui touche à la qualité aussi



puisqu'on a des manuels qualité, bon, c'est des ressources opérationnelles, c'est pas des
ressources de culture... générale.

S :

- Et elles sont gérées par quelqu'un ?

RD :

- Non, elles sont gérées par la secrétaire, principalement ce sont les Techniques de
l'ingénieur qui sont à côté.

S :

- Donc, par rapport à ces problèmes là, est-ce que vous pensez qu'un autre fonctionnement
du service de documentation serait souhaitable ?

RD:
- Euh?

S :

- Je pensais à une fédération...

RD :

- Non, c'est pas quelque chose qui est vital. Je veux dire, tous ces documents là sont des
documents qu'on utilise tous les jours. Aujourd'hui c'est très bien comme çà. Par contre
c'est plus au niveau des documents nouveaux où il y a, on va dire du « turn over », c'est-
à-dire les périodiques, les magasines où là on aimerait être, je veux dire, les avoir en
temps et en heure. Pour les documents qui nous servent dans le travail, là non. Y a pas
énormément de choses. Aujourd'hui, il y a pas mal de revues qui sont centralisées dans le
centre documentaire et c'est très bien comme çà. Quand on a besoin de choses
particulières on va voir mais bon, on a très rarement eu besoin d'aller voir.

S :

- Je pensais à un service intranet, par exemple. C'est une proposition que je voudrais
émettre dans mon rapport de stage donc j'essaie de voir si justement...

RD :

- Peut-être mettre sur intranet la liste de ce qui est disponible, c'est-à-dire qu'on puisse aller
consulter la liste, voir si le document est disponible, après il faut derrière un suivi des
entrées et sorties mais déjà aller voir ce qui existe sur intranet. Pour la consultation on se
déplace, çà ne pose pas de problèmes particuliers.

S :

- Mais le problème c'est qu'ils ne sont pas dans le centre documentaire. C'est bien çà le
problème, c'est qu'ils sont en train d'être diffusés dans toute l'entreprise et qu'ils
reviennent quelquefois au bout de six mois, quand ils reviennent. J'affiche mais je ne peux
pas photocopier tout ce que je reçois donc forcément je suis obligée de faire une sélection,
je ne connais pas encore bien le fonctionnement donc quelquefois c'est aléatoire et en fait
il y a des gens qui viennent au centre mais sont frustrés. Ils ne sont pas sur la liste de
diffusion et ils ne peuvent même pas lire le document dans le centre de documentation.



RD:
- Là vous parlez des magasines, périodiques.

- oui.

RD:
- Oui, moi c'est plus par rapport aux livres qui existent.

S :

- Mais en ce qui concerne la liste de diffusion, je pensais à quelque chose qui puisse être
consulté par tout le monde au moment où il arrive.

RD:
- Ce qu'il faudrait tout simplement, c'est qu'il y ait une liste de diffusion et il faudrait

dédoubler les abonnements, c'est-à-dire qu'il y en ait un qui soit en diffusion et un qui soit
au centre.

S :

- Cà, c'est ce qui était fait au départ mais depuis deux, trois ans il y a eu des restrictions...

RD:
- C'est peut-être aussi parce qu'il y a un tas d'abonnements qui ne doivent pas servir à

grand-chose.

S :

- Il y a déjà eu une épuration au niveau des abonnements.

RD :

- Il y a déjà eu une épuration ?

S :

- Ils sont passés de cent à cinquante.

RD:
- Parce que moi, je veux dire, vous m'avez parlé de France graphique, je ne connais pas

parce ce que je n'ai déjà pas le temps de lire les deux autres donc Caractères, L'Usine
nouvelle et Industries graphiques, dans cet ordre là et les autres non, les autres on n'a pas
le temps de les lire. Cà sert à rien de recevoir quarante journaux sur son bureau et puis de
mettre une signature dessus et les renvoyer parce que de temps en temps çà m'arrive aussi.
Donc, trois c'est bien suffisant. Et je pense que pour la maintenance et tout çà c'est pareil.
Cette « short list » elle concerne... Peut-être que dans l'informatique c'est pas pareil, ils
ont besoin d'autres ressources, ils ne trouveront pas ce dont ils ont besoin là-dedans, mais
moi, ces trois là suffisent, ils doivent aussi suffire à la production. Je vois que Les Echos
circulent, il y en a certains c'est vraiment pour dire d'avoir de la lecture chez eux. C'est
pas du tout efficace, quand je vois tous les magasines qu'il y a dans la corbeille par
moment. Je ne suis pas destinataire de beaucoup, je suis destinataire de ceux-là mais c'est
amplement suffisant. Donc, à mon avis, il doit y avoir une dizaine d'abonnements
maximum et puis un en circulation et un qui reste disponible là-bas. Si vous avez besoin



d'un document, celui qui est disponible là-bas, il reste là-bas, c'est-à-dire que si quelqu'un
veut prendre quelque chose dedans, il y a une photocopieuse, il photocopie.

S :

Oui, ce serait l'idéal mais l'idée est difficile à faire passer.

RD :

- Donc, principalement c'est çà, avoir ces documents là, pour le reste, avoir la liste ou les
ouvrages disponibles...

S :

- J'ai remis un catalogue...

RD:
- Ah, il y a un catalogue. Comme çà on est capable de connaître ce qu'il y a et pour les
besoins bien précis et occasionnels on se déplace, il n'y a pas de problèmes particuliers.
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La stagiaire en Sciences
de l'Information et de la
Documentation,
DELFORGE Carole

Le Directeur de l'Imprimerie
Nationale, établissement de
Douai

Monsieur,

Suite à mon intégration dans votre entreprise en qualité de stagiaire dans le centre

de ressources documentaires, je souhaite vous soumettre un projet de revalorisation de ce

service. Ce projet, inclus dans le rapport de stage de la maîtrise, sera l'objet d'une soutenance
et aura donc un poids considérable dans la validation de cette année d'études.

Le questionnaire ci-joint a pour but de prendre en compte les besoins des usagers,

de plus, l'analyse des réponses obtenues permettra d'établir une première piste de réflexions
et ainsi, de concevoir un projet d'ensemble ayant pour but de revaloriser le centre

documentaire lui-même. Chaque étape du processus sera soumise à votre considération.

Dans l'attente d'une réponse de votre part,

veuillez agréer, Monsieur, l'expression de mes salutations distinguées.

Carole Delforge.



Le centre de ressources documentaires,
La responsable du centre documentaire,
Mme Lebreux Françoise
La stagiaire en documentation,
Mlle Delforge Carole

Le responsable formation,
M. Maisonhaute Hervé

Monsieur,

Suite au déménagement du centre de ressources documentaires prévu les jeudi
17 et vendredi 18 juin 1999, voici la liste du mobilier et des fournitures indispensables au bon
fonctionnement de celui-ci:

S 7 étagères-placards (90 cm de largeur)
S 2 meubles-classeurs

S 2 bureaux (l'un se trouve dans l'actuel centre documentaire, il est dédié à la

consultation, l'autre est utilisé par la responsable de la documentation installée
actuellement dans le bureau de la formation)

S 2 chaises

S 1 poste informatique (équipé du logiciel Tzar pour la gestion des

réabonnements)
S 1 ligne téléphonique

Le code barre du mobilier sera relevé le vendredi 18 juin 1999 lors de l'aménagement du
nouveau centre de ressources documentaires.

Dans l'espoir d'une réponse favorable de votre part,
je vous prie d'agréer, Monsieur, l'expression de mes salutations distingués.

Carole Delforge



CENTRE DE RESSOURCES DOCUMENTAIRES Flers-en-Escrebieux, le 7 juillet 1999
Carole Delforge (stagiaire)

A l'intention de M. Le Directeur,

Monsieur Le Directeur,

Actuellement stagiaire au sein du service Formation, je suis chargée d'analyser les
besoins en information du personnel de l'Imprimerie Nationale en vue d'une proposition de
revalorisation du centre de ressources documentaires.

A cet effet, je souhaiterais vous rencontrer lors d'un entretien. Cette entrevue me

permettrait de recueillir votre opinion concernant cette thématique.

Pour votre information, mon stage s'achevant le 15 juillet 1999, je vous remercie
de bien vouloir transmettre au service Formation une date à votre convenance.

Dans l'attente de vous rencontrer,

Je vous prie d'agréer, Monsieur Le Directeur, l'expression de mes salutations

distinguées.

Carole Delforge



RESUME:

Le stage dans le centre de ressources de l'Imprimerie Nationale représente le moyen

de faire un état des lieux d'un service qui vit depuis quelques années un état végétatif.

Après une analyse des besoins des usagers fort peu concluante, plusieurs actions ont

été mises en place dans le but de tenter une revalorisation du système actuel: déménagement,
réactualisation du catalogue du fonds et reprise de l'affichage.

Un autre mode de fonctionnement a toutefois été envisagé après la constatation de
l'échec du service traditionnel. Des entretiens avec le personnel d'encadrement étaient le

moyen de proposer une fédération des ressources via intranet. Cette solution a été écartée,

cependant, ces mêmes entretiens ont dévoilé les dysfonctionnements principaux du service:
mauvaise circulation de l'information, manque d'une véritable fonction documentaire.

Le stage a finalement permis de mettre en exergue les contradictions qui entourent le
service de documentation. L'antinomie principale repose sur la mission du responsable du
centre. Le poste stipule en effet une fonction de gestionnaire alors que les usagers demandent
une fonction documentaire. La révision des missions du responsable apparaît donc comme la
clé de voûte d'une véritable revalorisation du service.

INDEXA TION (motbis)

SID (service d'information et de documentation)

entreprise industrielle

usager

gestion documentaire

stockage de documents
intranet

DEWEY:

027.69 (centres de documentation d'entreprises industrielles et commerciales)



Carole Del forge
Maîtrise S.I.D.
octobre 1999
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LA REVALORISATION DU
CENTRE DE DOCUMENTATION
DE L'IMPRIMERIE NATIONALE

EST-ELLE POSSIBLE?
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CATALOGUEDUCENTREDERESSOURCESDOCUMENTAIRES (REMISEAJOURDEJUIN1999) TABLEDESMATIERES
|Q3CATALOGUEDESOUVRAGES (03ABONNEMENTS1999 |Q3VIDEOTHEQUE (03COURSCNED (03COURSCFPP

RESPONSABLE:MmeLebreuxFrançoise 9



TABLEDESMATIERES CATALOGUEDESOUVRAGES
CODE

RUBRIQUE

0

USUELS(annuaires,répertoires,encyclopédies...)
2

EDUCATION-FORMATIONGENERALE
4

TECHNIQUESINDUSTRIELLES
6

INFORMATIQUE

7

JURIDIQUEETSOCIAL-LEGISLATION
8

MAINTENANCE-PRODUCTIVITE
9

TECHNIQUESD'IMPRIMERIE
12

SECURITE-MEDECINEDUTRAVAIL
13

GESTION

14

STATISTIQUES-CHIFFRESCLES- ENQUETES-RAPPORTS-
15

COMPTABILITE

16

EQUIPEMENTDESLOCAUX- AMENAGEMENTDESUSINES
18

L'IMPRIMERIENATIONALE



 



0USUELS (ANNUAIRES-REPERTOIRES-ENCYCLOPEDIES)
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

0-13

ANNUAIREGENERALDU MINISTDEL'ECONOMIE

1972

-

0-14

ANNUAIREDIPLOMATIQUEET CONSULAIRE

1972

-

0-15

DICTIONNAIRENATIONALDES COMMUNES(92INDIFF)

1984

-

0-18

BOTTINADMINISTRATIF

1988

-

0-19

BOTTINADMINISTRATIF1990
1990

-

0-21

LEXIQUEDEPRATIQUE COMMERCIALE

1973

REGIF

0-22

LEGUIDEMANUTENTIONET LOGISTIQUE

1990

|CEP

0-25

ENCYCLOPEDIESDUSAVOIR MODERNE(L'HOMMEETSON ENVIRONNEMENT)

1976

RETZ

i!;.;;•■\\1;:-!'':.■■■'■H:j-'il■*'-j|«b/:'Cijt^;^!|p|ià!J;ïï!J;s;t>:'hi^'niWiSS^i!l!;'^1!'■f;l> 0-27

ENCYCLOPEDIESDROIT AAMINISTRATIF(VOL.1-2)

1958

VERGE-RIPERT

0-28

DICTIONNAIREDESTERMES
1991

J.O.



OFFICIELS

0-34

A/BREPERTOIREDELA LEGISLATION COMMUNAUTAIREEN VIGUEUR(VOL.1-2)

1992

JO.

0-35

ANNUAIREGUTENBERG COPIGRAPHCARBONE

1982

0-36

LESMINISTRESDESFINANCES DE1870ANOSJOURS

1992

MINIST.DEL'ECONOMIEET DESFINANCES

0-37

REPERTOIREDESENTREP.DE DEMENAGEMENTSETGARDE- MEUBLES

1996

JO

0-39

PRESIDENCEDELA REPUBLIQUE- GOUVERNEMENTSET CABINETSMINISTERIELS

1991

0-40

LEGUIDEDUMINITEL

-

L'ENTREPRISE

0-41

SEMETTREASONCOMPTE.LE GUIDEDUCREATEURETDU REPRENEURD'ENTREPRISE

1998

L'ENTREPRISE

0-42

L'ANGLAISDESAFFAIRES

1998

L'ENTREPRISE

0-44

ANNUAIRESDESGRANDES ECOLES

1989

0-45

GUIDESERVICESAUX ENTREPRISES

1998

CHAMBREDECOMMERCEET D'INDUSTRIEDELILLE METROPOLE

0-46

CONSULTINGLEGUIDE PROFESSIONNELDES SOCIETESDECONSEIL

1998

CONSULTING GROUPEMm

'■"•T"";!■-;*5;■"p-m ::'Vli;'' '
■;' \r■:'N-'H, ir1 ■■

'f-ii"-illiflfff3?^ :H'V1»-ri'il-^iji.
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LEGUIDEDESPRESTATAIRES DEL'IMPRIMERIEETDELA COMMUNICATIONGRAPHIQUE (2EXEMPLAIRES)

Bai|}||W**" 4

WHKtml̂>
1999

LEGUIDEFICG



2FORMATION-DIVERS-EDUCATION
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

2-1

L'ENSEIGNEMENTSUPERIEUR ETLARECHERCHEEN FRANCE

1979

J.MINOT
(IMPRIMERIENATIONALE)

2-2

L'ENTRETIENAUXEXAMENS ETCONCOURS

1991

GDELAIRE (ORGANISATION)

2-3

L'EVOLUTIONDESIDEESEN PHYSIQUE

1981

EINSTEIN-INFELD (PAYOT)

2-4

COURSD'ECONOMIE D'ENTREPRISE-PREMIEREG

1986

J.MAYER (DUNOD)

2-5

COURSDEMECANIQUE-BTS
1979

BUNOT/HUILLIER (MASSON)

2-6

EPREUVESDESCONCOURSDE L'ENA

1982

(IMPRIMERIENATIONALE)

2-7

PETITLEXIQUEDEDROIT ADMINISTRATIF

1986

MBORET
(E.NATIONALE)

2-8

GEOMETRIEDESCRIPTIVE TOME1(MATHELEMENSAM)
1977

M.VOILQUIN (DURRANDE)

2-9

GEOPMETRIEDESCRIPTIVE TOME2BTS
(MATHELEM.ENSAM)

1978

M.VOILQUIN (NATHANTECH)

2-10

COURSDELEGISLATIONDU TRAVAILCAP-BEP

1976

R.GUILLIAT (HACHETTETECH)

2-11

ENTOUTESLETTRES FRANÇAISCAP3(2EX.)

1986

C.BOUTHIER (HACHETTETECH)



2-12

SCIENCES-PHYSIQUES:CHIMIE LEP(3EX)

1981

L.BERTHIER (HACHETTETECH)

2-13

SCIENCES-PHYSIQUES: ELECTRICITELEP(3EX.)

1981

L.BERTHIER (HACHETTETECH)

2-14

SCIENCES-PHYSIQUES: MECANIQUELEP(4EX.)

1981

L.BERTHIER (HACHETTETECH)

2-15

LOISGENERALESDU COURANTALTERNATIF(1ERE ETTERMINALE)

1977

INIORD (NATHANTECH)

2-16

CENTREDEFORMATIONPROF. ETDEPERFECTIONNEMENT
1990

CF.P.P. (MINISTERE)

2-17

LECONTROLEURDESIMPOTS CONCOURSCARRIERE

1987

DIRGIMPOTS

2-18

LEPROGRAMMEURDES IMPOTSCONCOURSCARRIERE
1987

DIR.G.IMPOTS

2-19

L'AGENTDECONSTATATION CONCOURSCARRIERE

1987

DIR.G.IMPOTS

2-20

GUIDEDESENTREPRISESQUI RECRUTENT

1990

ETUDIANT

2-21

L'ADMINISTRATIONET L'EMPLOI

1981

MINISTEREDUTRAVAIL (DOCFRANÇAISE)

2-22

AIDE-MEMOIRE ORGANISATIONMETHODESET TECHNIQUES FONDAMENTALES

1975

JGERBIER (DUNOD)

2-23

LISTEDESDIPLOMES ENSEIGNEMENT TECHNOLOGIQUE

1991

MINISTERE
(IMPRIMERIENATIONALE)

2-24

LISTEDESDIPLOMESDE PREMIERCYCLEDANSLES UNIVERSITES DEUGETDEUST

1991-92

MINISTEREDEL'EDUCATION NATIONALE



2-25

CHOISIRETNEGOCIERSA FORMATION

1992

CARIF

2-27

DESLIVRESPOURUNE FORMATIONPERSONNELLE AUXRELATIONSHUMAINES ETAUXMETHODESDE MANAGEMENT

1992

R.MUCCHIELLI (ESF)

2-28

FICHESPRATIQUESDELA FORMATIONCONTINUE

1997

2-29

FORMATIONAL'ANIMATION D'EQUIPES

1992

INSEE

2-30

VADEMECUMDUFORMATEUR OCCASIONNEL

1992

M-F.LEBEL

2-31

BULLETIND'INFORMATION
SURLESENSEIGNEMENTSET LESPROFESSIONS N°461-462

1992

ONISEP

2-31BIS

BULLETIND'INFORMATION
SURLESENSEIGNEMENTSET LESPROFESSIONS N°469-470

1992

ONISEP

2-32

SECTEURINTER-MINISTERIEL DEFORMATIONA L'ORGANISATIONETAU MANAGEMENT

1993-94

MINIST.DEL'ECONOMIEET DESFINANCES

2-1.0

L'ORGANISATIONDE L'ENSEIGNEMENTENFRANCE
1973

INSTITUTNATIONALDE RECHERCHE

2-2.0

MICRO-ENSEIGNEMENTET ANALYSEDESINTERACTIONS
1973

M.ZAFRILLA
(E.NATIONALE)

2-3.0

FORMATIONPROF.DES ANIMATEURS

1983

MINIST.DUTEMPSLIB.

2-4.0

GRAMMAIREPOURTOUS

1990

HATIER



BESCHERELLE(4EX.)
2-5.0

DICTIONNAIREPETIT LAROUSSEILLUSTRE

1991

LAROUSSE

2-6.0

DICTIONNAIREFRANÇAIS- ANGLAISDESTECHNIQUES INDUSTRIELLES

1991

R.ERNEST
(LEMONITEUR)

2-7.0

DICTIONNAIREANGLAIS- FRANÇAISDESTECHNIQUES INDUSTRIELLES

1991

R.ERNEST
(LEMONITEUR)

2-7.1

DICTIONARYOFBOOK PUBLISH1NG

1977

PSCHUWER (CER.DELALIB)

2-8.0

STATISTIQUESEXERCICES CORRIGESTOME1(MATHET STAT.DEL'ECONOMIE)

1972

C.LABROUSSE (DUNOD)

2-9.0

LEFRANÇAISAUBACTOME1 (RESUME-ANALYSE- DISCUSSION)

1980

THOROVAL (BORDAS)

2-10.0

LACONTRACTIONETLA SYNTHESEDETEXTES

1977

J.MOREAU
(NATHANFORMATION)

2-11.0

L'ANALYSEDETEXTES(AUX CONCOURSADMINISTRATIFS)
1983

D.MERAUD (ROUDIL)

2-12.0

LERESUMEDETEXTEPAR L'EXEMPLE(BAC,CONCOURS TECH.ETADMINISTRATIFS)
1983

JFOURNIER (CLASSIQUEROUDIL)

2-13.0

CAN'TYOUSPEAKENGLISH?
1983

M.DUBESSY (HACHETTE)

2-14.0

GRAMMAIREFRANÇAISE

1972

MARTIN-LECOMTE (MASSINETCOMP)

2-15.0

LESCLESDEL'ORTHOGRAPHE
1983

GAILLARD (DELAGRAVE)

2-17.0

COURSSUPERIEUR D'ORTHOGRAPHE(BLED)

1981

BLED (HACHETTE)



2-18.0

L'ETUDEPRATIQUEDELA LANGUEFRANÇAISE

1977

ROUGERIE (DUNOD)

2-19.0

RECUEILD'EVALUATION FORMAT!VEMATHNIVEAU1
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-20.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEMATHNIVEAU2
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-21.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEMATHNIVEAU3
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-22.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEFRANÇAIS.NIV1
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-23.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEFRANÇAIS.NIV2
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-24.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEFRANÇAIS.NIV3
1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-25.0

RECUEILD'EVALUATION FORMATIVEFRANÇAIS. CAHIERDUFORMAT

1991

BERTRAND-LECOQ (FOUCHEZ)

2-26.0

ABASICENGLISHGRAMMAR EXERCISES(4EX.)

1990

EASTWOOD
(NEWEDITION)

2-27.0

APRESBAC+2+3+4

1992

MINIsT.DELEG.REG. (ONISEP)

2-28.0

DUCAPAUBTS-DUT

1992

ONISEP

2-29.0

MATHEMATIQUEET TABLEAUXNUMERIQUES

1992

R.BERGEAL (BORDAS)

2-30.0

CHANGEZAVECLA FORMATION

1993

EDUCATIONNATIONALE (IMPRIMERIENATIONALE)

2-31.0

GLOSSAIRE FRANÇAIS-ANGLAIS

1991

INSEE

(IMPRIMERIENATIONALE)

2-32.0

NOUVEAUXCLASSIQUES (11TITRES:MONTAIGNE, VOLTAIRE,ROUSSEAU,

LAROUSSE



RACINE,BALZAC...)
2-33.0

REDACTIONCOURSAUTO¬ CORRECTIF(2EX)

1970

CENTREREGIONALDETELE- ENSEIGNEMENTDE TOULOUSE(SPES)

2-34.0

LESCHEMINSDELA PSYCHOLOGIE

1987

GODEFROID (MARDAGA)

2-35.0

ECOLENATIONALE D'ADMINISTRATION. EPREUVESDESCONCOURSDE 1988,1989,1990.

1990

ENA

2-36.0

REUSSITE1ERE:PHYSIQUE1. ENERGIE-ELECTRICITE

1989

A-M.DEGURSE,F.GOZARD (HATIER)

2-36OBIS

REUSSITE1ERE:PHYSIQUE2. ONDES-CHIMIE

1989

A-MDEGURSE,FGOZARD (HATIER)

2-37.0

MATHANALYSE-EXERCICES RESOLUS-1ERES/E

1988

G.GUILLAUMIN,C.RENARD, ATHOMAS
(HACHETTEEDUCATION)

2-37.0BIS

MATH.GEOMETRIE- EXERCICESRESOLUS-1ERES/E
1989

G.GUILLAUMIN,C.RENARD (HACHETTEEDUCATION)

2-38.0

L'ANALYSE TRANSACTIONNELLE(INDIFF)
1992

D.CHALVIN (ESF)

2-39.0

L'ECRITURESANSPEURET SANSREPROCHE(INDIFF)

1992

MROBERT (ESF)

2-40.0

TABLEAUDEBORD.DANGER! (INDIFF)

1992

S.ECHARD (ESF)

2-41.0

CONCOURS INTERMINISTERIELSD'ACCES AL'EMPLOID'ATTACHE D'ADMINISTRATION CENTRALE
(FEMMESETHOMMES)

1989

PREMIERMINISTRE DIRECTIONGENERALEDE L'ADMINISTRATIONETDELA FONCTIONPUBLIQUE

2-42.0

LETOURDEFRANCEDES

1993

FORMATION|



EMPLOISETDESFORMATIONS



4TECHNIQUESINDUSTRIELLES
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

4-1

TRANSFERTDETECHNOLOGIE AUXPAYSEN DEVELOPPEMENTPARLES P.M.I.

1980

MINISTERE (DOCUMENTATION FRANÇAISE)

4-2

MAITRISERL'USUREETLE FROTTEMENT

1980

MINISTERE (DOC.FCAISE)

4-3

INNOVATIONSETTENDANCES TECHNOLOGIQUESDANSLE BATIMENT

1989

BATIMAT

4-4

LESCAPTEURSEN INSTRUMENTATION INDUSTRIELLE

1982

G.ASCH (DUNOD)

4-5

L'EXERGIE:OUTILDE L'AMELIORATION ENERGETIQUEDESPROCEDES INDUSTRIELS

1983

A.T.E.E.

4-6

PROGRESDANSLA PRODUCTIONETLA DISTRIBUTIONDELA CHALEUR

1982

A.T.E.E.

4-7

INFONORMES

1984

MINIST.DEL'ECONOMIE

4-8

LANORMALISATION

1984

MINIST.DEL'ECONOMIEj



 



 



6INFORMATIQUE
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

6-1

LAGESTIONINFORMATIQUE DELAPRODUCTION INDUSTRIELLE

1984

M.CROUHY (L'USINE)

6-2

GESTIONDELAPRODUCTION ASSISTEEPARORDINATEUR VOLUME1(A)

1986

J.MEJTOUDJIAN (L'USINE)

6-2BIS

GESTIONDELAPRODUCTION ASSISTEEPARORDINATEUR VOLUME1(B)

1986

J.MEJTOUDJIAN (L'USINE)

6-3

GESTIONDELAPRODUCTION ASSISTEEPARORDINATEUR VOLUME2(A)

1986

J.MEJTOUDJIAN (L'USINE)

6-3BIS

GESTIONDELAPRODUCTION ASSISTEEPARORDINATEUR VOLUME2(B)

1986

J.MEJTOUDJIAN (L'USINE)

6-4

INFORMATIONSGENERALES FASCICULEA:INFORMATIQUE
1981

DIRECTIONDUBUDGETETDE LACOMPTABILITE

6-5

LESMACHINESPARLANTES

-

MINISTDEL'INDUSTRIE (DOC.FCAISE)

6-6

LAGESTIONINFORMATIQUE
1977

C.BERTHET (QUESAIS-JE?)

6-7

RAPPORTSUR

1986

H.BERNARD



L'IMPLANTATIONDE L'INFORMATIQUEA L'IMPRIMERIENATIONALE

(IN.)

6-8

LAGESTIONDELAQUALITE ADMINISTRATIVEET INFORMATIQUE

1983

J-M.GOGUE (ORGANISATION)

6-9

GESTIONINFORMATIQUEDE LAPRODUCTIONETDES STOCKS
TOME1(2EX)

G.BAGLIN
(WEKAGESTION)

6-9BIS

GESTIONINFORMATIQUEDE LAPRODUCTIONETDES STOCKS
TOME2(2EX.)

GBAGLIN
(WEKAGESTION)

6-9TER

GESTIONINFORMATIQUEDE LAPRODUCTIONETDES STOCKS
TOME3(2EX.)

GBAGLIN
(WEKAGESTION)

6-14

INFORMATIQUEETARTS GRAPHIQUES

1975

R.CHAUVE (IAG)

6-15

LESVICTIMESDE L'INFORMATIQUE(BD)

1991

A.COLIN (INFOPC)

6-17

VISAPOURPAGEMAKER (AUTOFORMATION)

1992

ENISERVICES

6-18

VISAPOURMULTIPLAN4 (AUTOFORMATION)

1992

ENISERVICES

6-19

VISAPOURDBASEIII+ (AUTOFORMATION)

1992

ENISERVICES

6-20

INFORMATIQUEMAQUET:LA FORMATIONDES UTILISATEURS D'INFORMATIQUE



(CLASSEUR)

6-21

MICROSOFTMULTIPLAN TABLEURVERSION30

1986

-

6-22

ANNUAIREDES INDEPENDANTSEN INFORMATIQUE

1998



7JURIDIQUEETSOCIAL LEGISLATION

CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

7-1

ETUDESETDOCUMENTS CONSEILD'ETAT

1979/80

I.N.

7-2

CODEELECTORAL
(extraitsconcernantlesopérations devote)

1979

IN.

7-3

PROJETDELOIDEFINANCES (LESTAXES)

1989

I.N.

7-4

PROJETDELOIDEFINANCES (CAISSED'AMORTISSEMENT DELADETTEPUBLIQUE)

1989

I.N.

7-5

PROJETDELOIDEFINANCES (FORMATIONPROF.)

1990

I.N.

7-6

LETRAVAILTEMPORAIRE

1979

M.P.B.COUSTE (IN.)

7-7

COMMENTEVITERLES RISQUESJURIDIQUESDANS LESACHATSETLESVENTES (usinenouvelle)

1985

NFERRY (L'USINE)

7-9

DONNEESSOCIALES INSEE

1984

I.N.



7-10

CAHIERDESCLAUSES CONCERNANTLESTRAVAUX JO

1986

CCM

7-11

MARCHESPUBLICS JO

1990

CCM

7-11BIS

MARCHESPUBLICSIND. JO

1986

CCM

7-12

BILANDELALUTTECONTRE LESTRAFICSDEMAJN- D'OEUVRE

1983

DOCFCAISE

7-13

LESPARADOXESDU MANAGEMENT

1991

IORGOGOZO (ORGANISATION)

7-14

MANAGEMENT2000:LES OUTILSDESCERCLESDE QUALITE(6EX.)

1985

B.MONTEIL (ORGANISATION)

7-15

MANAGEMENT2000:REUSSIR LAQUALITETOTALE

1987

M.PERIGORD (ORGANISATION)

7-16

COMMENTSORTIRDESPETITS CONFLITSDANSLETRAVAIL
1986

D.CHAUVIN (DUNOD)

7-17

MEMOSOCIAL

1988

LIAISONSSOCIALES

7-18

LENOUVEAUCODEDU TRAVAILANNOTE

1995

APHILBERT
(LAVILLEGUERIN)

rii;I'VWa3Î'111ilt|!:jjfsiIISi1ii'il...:..ji...;;,;.M?''!.■■.■::::■■,:!•V1:|
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mw<t"*pifvps^75 I'1!:f!

7-20

LESYNDICALISMEENEUROPE
-

M.LAUNAY (IN.)

7-21

MEMENTOSURLESCERCLES
DEQUALITEDANSLECADRE D'UNMANAGEMENT PARTICIPATIF

J-P.CHALOT

7-22

PREPARERETVIVRESA

1991

L.MILET



RETRAITE(2EX.)

VO

7-23

LETRAVAILDESFEMMES
12/1981

MINIST. I.N.

7-24

N°2-AVRIL-JUIN

1981

MINIST. IN

7-25

N°3-JUILLET-SEPTEMBRE

1981

MINIST I.N.

7-26

N°2-AVRIL-JUIN

1983

MINIST I.N.

7-27

N°l-JANVIER-MARS
L'INFO.SOCIALEENQUESTION

1984

MINIST. I.N.

7-28

N°2-AVR1L-IU1N PROTECTIONSOCIALEET DEVELOPPEMENT

1984

MINIST. IN.

7-29

N°3-JUILLET-SEPTEMBRE PROMOTIONDEL'EMPLOI

1984

MINIST. I.N.

7-30

N°4-OCTOBRE-DECEMBRE LEDROITDUTRAVAIL

1984

MINIST. I.N.

7-31

N°2-AVRIL-JUIN EMPLOI

1985

MINIST. I.N.

7-32

N°4-OCTOBRE-DECEMBRE 10ANSDEPOLITIQUE SOCIALE

1985

MINIST. I.N.

7-33

SANTEETINFORMATIONDU CONSOMMATEUR

1985

MINIST. I.N.

7-34

CONVENTIONNATIONALE IMP.DELABEUR(2EX.)

1989

I.LABEUR

7-35

SOCIETESCOMMERCIALES. LEGISLATIONETREGLEMENT
1991

J.O.

7-36

CONVENT.COLLECT. NATIONALEDESIMP LABEURSETIND.GRAPH

1973

J.O.



7-37

LAQUALIFICATIONDES ENTREPRISESDUBATIMENT
1976

-

7-38

LEFONCTIONNAIREDETRONE
1991

J-L.BODIGUEL (NATUREDESSCIENCES POLITIQUES)

7-39

LESENTREP.PUBLIQUESEN QUESTION

1991

J-LJOLIOT
(EDITIONSOUVRIERES)

7-41

TRAITESURL'UNION EUROPEENNE

1992

COMMERCEINTERNATIONAL

7-42

COMMENTMANAGERLA QUALITEDEFORMATION

1992

GLEBORTEF

7-43

MANAGEMENTDES RESSOURCESHUMAINES

1987

P.POIRSON (EYROLLES)

7-44

L'ORGANISATIONDUTRAVAIL POSTE

-

M.PEPIN(ETUDE) (EDITIONSL'ANACT)

7-45

PETITLEXIQUEDEDROIT ADMINISTRATIF

-

-

7-46

COURDECASSATION- CHAMBRECRIMrNELLE-TABLE ANALYTIQUEDECENNALE TOME2(FàV)

1970-79

SERVICEDE DOCUMENTATIONET D'ETUDESDELACOURDE CASSATION

7-47

SURL'ENTREPRISEETLE DROITSOCIAL

1991

-

7-49

LACLASSIFICATION-GUIDE D'UTILISATION

1993

AFCAD

7-50

CODEDUTRAVAIL

1994

DALLOZ



8MAINTENANCE-PRODUCTIVITE
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

8-1

CONNAITREL'ENTREPRISE: SONFONCTIONNEMENT,SES MECANISMES,SESLOIS ECONOMIQUES

AFPAD

8-2

COMMENTAUGMENTERSA PRODUCTIVITEPARLA MAINTENANCE

G.VISINTINI
L'USINENOUVELLE



9TECHNIQUESDTMPRIMERIE
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

9-1

GUIDEDOCUMENTAIRESUR LESTRAVAUXD'IMPRESSION
1978

MINIST. IN.

9-2

L'IMPRIMERIENOUVELLE

1983

IMPNOUVELLE I.N.

9-3

L'IMPRIMERIENOUVELLE

04/1986

IMP.NOUVELLE

9-4

L'IMPRIMERIENOUVELLE LEXIQUE

11/1986

IMPNOUVELLE

9-5

L'OFFSET

1965

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)

9-6

MAQUETTEETMISEENPAGE
-

-

9-7

APPLICATIONSNOUVELLES DESPROCEDURES D'IMPRESSION(2EX.)

1989

P.DURCHON
(DUMONITEUR)

9-8

LESIMPRIMERIESDELABEUR
1987

I.N.

9-9

GUIDEDEL'IMPRESSION OFFSET

1985/86

CARACTERE

9-10

GUIDEDELAROTATIVE OFFSET

1985

CARACTERE NOUVELLEEDITION

9-11

GUIDEDELACOMPOSITIONA FAÇON

1987/88

CARACTERE

9-12

GRAPHIC-REPRODUCTION PROCESSES

1975

F.BRUNNER (ARTHURNIGGLI)



9-13

GRAPHIC-MANUEL

1965

A.HOFFMAN (ANIGGLI)

9-14

IMPRIMERIEETARTS GRAPHIQUES

1985

AFNOR

9-15

COMMENTAPPLIQUERLE CONTROLETOTALDELA QUALITE(2TOMES)

1983

A.FEIGENBAUM

9-16

SPECIMENDESCARACTERES COURANTS

-

I.N.

9-17

INSTRUCTIONSTECH. CONCERNANTLA CONSTITUTIONDES OUVRAGES

I.N.

9-18

NOTICESSURLES CARACTERESETRANGERS

1948

C.FOSSEY I.N.

9-19

LESAUTOMATISMES ELECTROPNEUMATIQUESET PNEUMATIQUES

1986

P.BERTRAND (USINE)

9-20

L'HYDRAULIQUEINDUST. APPLIQUEE

1984

J.DIEZ (USINE)

9-21

LECOLLAGEINDUSTRIEL

1982

P.COGNARD (USINE)

9-22

LACHOSEIMPRIMEE: TECHNIQUESDEL'IMPRIME
1985

J.DREYFUS (RETZ)

9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME1)

sept./oct.1988

CARACTERE

9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME2)

sept./oct.1989

CARACTERE

9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME3)

sept./oct.1990

CARACTERE

9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME4)

sept./oct.1991

CARACTERE



9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME5)

sept./oct.1992

CARACTERE

9-23

L'EVENEMENTTECHNIQUE (TOME6)

sept./oct.1993

CARACTERE

9-24

ENCYCLOPEDIEDES INDUSTIESGRAPHIQUES

1978

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)

9-25

PHOTOREPRODUCTIONET IMPRESSIONOFFSETSUR ROTATIVES(VOL.1: CONNAISSANCESGENERALES) (2EX)

1987

AFPI

9-26

PHOTOREPRODUCTIONET IMPRESSIONOFFSETSUR ROTATIVES(VOL2:LES MACHINESETLEUR EQUIPEMENT) (2EX)

1989

AFPI

9-27

PHOTOREPRODUCTIONET IMPRESSIONOFFSETSUR ROTATIVES(VOL.3:LES MATIERESD'OEUVREETLEUR INFLUENCESURLES METHODESDETRAVAIL) (2EX.)

1990

AFPI

9-28

L'OFFSET
I.LESPRINCIPES

1972

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)

9-29

L'OFFSET
II.ETABLISSEMENTDES PLANCHESOFFSET,PROCEDES ANCIENS

1972

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)

9-30

L'OFFSET
IIIETABLISSEMENTDES

1972

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)



PLANCHESOFFSET,PROCEDES MODERNES

9-31

L'IMPRESSIONOFFSET IV

1972

L.CAHIERRE (COMPAGNIEFCAISE)

9-31

L'IMPRESSIONOFFSET IV(SUITE)

-

A.BARGILLIAT

9-32

L'ENCREDEMOUILLAGE V

-

-

9-33

LEBLANCHET,LESENCRES VI

-

"

9-34

LESPLAQUES(LESINCIDENTS) VII

-

-

9-35

MARGESSORTIESENTRETIEN VIII

-

-

9-36

INCIDENTSETREMEDES IX

-

"

9-36

INCIDENTSETREMEDES IX(SUITE)

-

-

9-37

LEMARGEURENCRE LEPAPIER X

9-38

EAUXRESIDUAIRESDE PAPETERIECARTONNERIEET FABRICATIONDEPATES

1968

9-40

LESYSTEMEBRUNNER

-

-

9-41

LAPHYSIO-CHIMIEDES ENCRES

1961

GMARTIN (ESTIENNE)



9-41BIS

LAPHYSIO-CHIMIEDES ENCRES(AetB)

1968

G.MARTIN
(ESTIENNE)

9-42

MEMOIDEM(AUTOCOPIANT)
-

NOUVELLEEDITION

9-43

PRINCIPESSCIENTIFIQUESDE QUELQUESNOUVEAUTESEN PHOTOGRAVURE

1964

DOCTEURKLErN (ESTIENNE)

9-44

PRINCIPESETAPPLICATION DESMASQUES(PHOTOCOPIE ETREPRODUCTION)

1959

DOCTEURHELLM1G (ESTIENNE)

9-45

L'ECARTDETRAME

1960

DRREBNER (ESTIENNE)

9-46

PROBLEMES PHOTOGRAPHIQUESDELA PHOTOGRAVURE

1958

P.KOWALISKI (ESTIENNE)

9-47

THEORIES PHOTOGRAPHIQUES

1960

PKOWALISKI (ESTIENNE)

9-48

CAHIERTECHNIQUEDEL'AFPI
-

-

9-49

SPECIMENENCARACTERE (COMPOSITION)

-

I.N.

9-51

L'OFFSETDELOÏCCAHIERRE
1976

L.CAHIERRE (COMP.FCAISE)

9-52

TYPOIMPRESSION(ARTS GRAPHIQUES)AetB

1968

ABARGILLIAT

9-53

MANUELDERELIURE

1965

R.FOURNY

9-54

PREPARATIONDELACOPIEET CORRECTIONDESEPREUVES (2EX.)

1976

DAUGER I.N.I.A.G.

9-55

CONCEPT.DEL'IMPOSIT. 7photocopies

1976

J-P.GOBERT I.N.I.A.G.



9-56

LEFAÇONNAGE(2EX.)

1979

R.FOURNY I.N.I.A.G.

9-57

PROD.SYSTEMAT.PROCED. OFFSETSELONBVD/FOGRA

-

(ROLANDMAN)

9-58

LEPAPIER

1970

G.MARTIN
(QUESAIS-.IE?)

9-59

LACELLULOSE

1967

MCHENE
(QUESAIS-JE?)

9-60

OPTIQUETHEORIQUE

1964

J.TERRIEN (QUESAIS-JE?)

9-61

LESCOLORANTS

1963

JMEYBECK (QUESAIS-JE?)

9-62

LEPHETSAMESURE

1970

CL.ROCCHICCIOLI-DELTCHEF (QUESAIS-JE?)

9-63

PEINTUREETVERNIS

1969

G.NEDEY
(QUESAIS-JE?)

9-64

CONSEILSPRATIQUESPOUR LECONDUCTEUR

1967

HEIDELBERG

9-65

LESREPONSESAVOS QUESTIONSSURL'AUTOCP. IDEM

1977

IDEM

9-66

LACOMPOSITION AUTOMATIQUE

1972

B.VIE (CARACTERE)

9-67

RETOUCHEDESNEGATIFS

1960

A.ROUMANES

9-68

LESCOULEURSDANS L'IMPRESSION

1954

L.DURAND
NOUDELAFRANCEGRAPH

9-69

SCIENCESGRAPHIQUES

1962

MINIST. I.N.I.A.G.

9-70

TOUTEL'IMPRIMERIE

1970

F.DELABORDERIE (DUNOD)

9-71

LESPETITESMACHINES OFFSET

-

CENTRETECH.DESINDUST. GRAPH



9-72

VULCAN714 BLANCHETSOFFSET

1969

REEVES

9-73

PROCEDEOFFSET L'IMPRESSION

1973

CZBINDEN

9-74

AMELIORATIONDELA QUALITEDELIMAGEOFFSET (2EX.)

1973

PIRA (HOWSON-ALGRAPHY)

9-75

IMPRESSIONOFFSET

1969

MINIST. INIAG

9-76

REGLESTYPOGRAPHIQUES
1975

IN

9-77

PROGRESSIONPRATIQUEDE TYPOGRAPHIE

1974

RPAQUET (ESTIENNE)

9-78

TYPOGRAPHIE- PHOTOGRAVURE

1964

MINIST. INIAG

9-79

MONOTYPEETLITHOTEX

-

-

9-80

PHOTO-LITHO

1965

MINIST. INIAG

9-81

HELIO(GRAVUREETTIRAGE)
1963

MINIST. INIAG

9-82

PAPIERS-CARTONS(NORMES FCAISES)

1980

AFNOR

9-83

PAPIERS-CARTONSETPATES (NORMESFCAISES)

1976

AFNOR

9-84

PAPIERS-IMPRESSIONS (2EX.)

1980

AFNOR

9-85

NOTIONSTECHNIQUESDE PRODUCTIONDESCOULEURS
1964

P.KOWALISKI (ESTIENNE)

9-86

LAPHYSICO-CHIMIEDU PAPIER

1963

GESTION.MARTIN (ESTIENNE)

9-87

LAPRATIQUEDUPLIAGE

1983

STAHL

9-88

INCIDENTSENOFFSET (3EX.)

1975

IPREIG



9-89

LEMANUELDEL'IMPRIMEUR
1983

BIBERIST

9-90

LAPHOTOCOMPOSITIONA L'IMPRIMERIENATIONALE

1990

I.N.

9-91

FORMATIONMASSICOT

-

AMIGRAPH

9-91BIS

FORMATPAPIER

-

AMIGRAPH

9-92

FORMATIONPAPIER

-

IRFIP

9-93

FORMATIONPAPETIERE

-

IRFIP

9-94

FORMATIONOFFSET

1991

I.N.

9-95

COMMENTONIMPRIME INITIATIONAUXARTS GRAPHIQUES

1978

PARRAMON (BORDAS)

9-96

LEXIQUEDESINDUSTRIES GRAPHIQUES(AetB) (6EX.)

1974

9-97

PAPIERETIMPRESSION OFFSET

1991

P.DURCHON
(EDITIONSDUMONITEUR)

9-98

PHOTOGRAVUREET COMPOSITIONPRE-PRESSE

1991

PDURCHON
(EDITIONSDUMONITEUR)

9-99

HARRIS-GRAPHICS ROTATIVEOFFSET
SIMPLELARGEURDOUBLE DEVELOPPEMENT(AetB)

HARRIS-GRAPHICS

9-100

FICHESTECHNIQUESSUR L'UTILISATIONDESMACHINES
1984

I.N.

9-101

LACOLORIMETRIE

1990

Y.DORDET (EYROLLES)

9-102

LACHAINEGRAPHIQUE

1992

J.CHAUVEL,J-CLEAC (LCAEDITIONS)

9-103

LELIVRE(TECHNIQUE/ FABRICATION)

1991

ECOLEESTIENNE JOC.EUROP



9-104

GUIDEPRE-PRESSE92/93 (2EX.)

1992

CARACTERE

9-105

GUIDEDELAFINITION

1990/91

CARACTERE

9-106

GUIDEDELAROTATIVE OFFSET

1991/92

CARACTERE

9-107

GUIDEDUPAPIER(ARTS GRAPHIQUES)

1992:93

CARACTERE

9-108

GUIDEDUCONTINU

1993/94

CARACTERE

9-109

GRAPHICUM(GUIDEDESARTS GRAPHIQUES)

1992/93

CARACTERE ANGELIA

9-110

LESCARACTERESDEL'I.N.
1955

FORMATIONLEROY (EDITIONSRICHELIEU)

9-111

LEXIQUEDESREGLES TYPOGRAPHIQUESAL'I.N.
1971

I.N.

9-112

TOUTEL'IMPRIMERIE

1970

J.BOISSEAU (DUNOD)

9-113

IMPRIMERENCOULEURS

1993

P.DURCHON CARACTERE

9-114

L'OFFSET

1994

J-C.SIROST (DUNOD)

9-115

GUIDEPROFESSIONNEL "GRAPHECHOS"

1995

SNAP

(EDITIONSGAILLARD)

9-117

LATECHNOLOGIEDELA PHOTOMECANIQUE

r'î'fi'' i1!•'i
1964

J.VAREINE (ESTIENNE)

9-118

LAGRANDEINVENTIONDE L'ECRITUREETSON EVOLUTION

1958

MCOHEN IN.

9-119

FORMATIONCONTINUE AMIGRAPH

1996

AMIGRAPH



9-120

LEVIRUSBACTERIE RACONTE-MOIL'IMPRIMERIE (BD)

1988

S.SAINT-MICHEL KAMI (GEDIF)

9-121

LALETTREDTMPRIMERIE
SONDESSIN,SAFABRICATION, SACOMPOSITION

F.BAUDIN (OFMÏ-GARAMQNT)

9-122

LEGUIDEFRANCE GRAPHIQUEDESENTREPRISES DELACHAINEGRAPHIQUE DOFA1994

1994

FRANCEGRAPHIQUE EDIPRESSE

9-123

NYLOPRINT-IMPRESSION TYPOLESDOCUMENTSDE REPRODUCTIONDESTINESA LACOPIEDESPLAQUES NYLOPRINT

NYLOPRINTBASF

9-124

LAFABRICATIONDULIVRE
1978

J-M.DUREAU,M-A.MERLAND ECOLENATIONALE SUPERIEUREDES BIBLIOTHEQUES

9-125

TYPESIGNSYMBOL

-

-

9-126

LEXIQUEDESINDUSTRIES GRAPHIQUES

1974

R.COMTE,APERNIN CARACTERES

9-1.0

CAHIERDEL'ONISEPN°23 LESMETIERSDE L'IMPRIMERIE

1988

MINIST. ONISEP



9CLASSEURSAMIGRAPH
CODE

INTITULEDE

DATEDEPARUTION

AUTEUR(S)

(AMI)

I/OUVRAGE

9-01

CONTROLEQUALITEN°1

1991

AMIGRAPH

9-02

L'ENCREOFFSETDANSLA CHAINEDESARTS GRAPHIQUES

AMIGRAPH

9-03

FORMATIONFLEXI-LE CONTINU

11/1992

AMIGRAPH

9-04

CONTINU-NIVEAU2

10/1992

AMIGRAPH

ff ;ip-f

f< !,'M,1,h!'^^V'tïi"'t,?r(f11 Sf.;:lif!.::u..eins-'r'ïJhlrtîRll\1UM>S!r1';r."éi1:^î:;!Ji-ii:):i!'iïi:,];;l>!,if1:1Ilrl!Siikum'-ii
jjH-,jî̂|,d,,,y,:,-^;:|i:j:d;;;jtî!:jjij ijl::i-ïfiktiii;;i'i;L:l;i'.;!.r;v:i!

9-06

OFFSET-NIVEAU1 (amigraph)

1993

AMIGRAPH

9-07

OFFSET-NIVEAU2 (2EX.)

1991

AMIGRAPH

9-07BIS

OFFSET-NIVEAU2 (remiseàjour)

1992

AMIGRAPH

9-08

OFFSET-NIVEAU3

1991

AMIGRAPH

9-09

FORMATIONBRANCHER- SECHAGECLASSEUR-ENCRE OFFSET

1990

BRANCHER AMIGRAPH

9-010

AMIGRAPHQUADRI

-

AMIGRAPH

9-011

LACOPIEDELAPLAQUEET SONCONTROLE

-

AMIGRAPH



9-012

FORMATIONCONTINUE

-

AMIGRAPH

9-013

TECHNIQUESETMETHODES DEL'IMPRESSIONOFFSET

1997

AMIGRAPH



12SECURITEMEDECINEDUTRAVAIL CONDITIONSDETRAVAIL
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

12-1

RECUEILDETEXTES RELATIFSAUBRUIT

1976

J.O.

12-2

GUIDEPRATIQUEDE SECURITEDES MACHINES

1981

AFNOR

12-3

COMMENTRENDRE EFFICACEVOTRE SECURITEINCENDIE

1981

S.GUILLARD (USINE)

12-4

LEGUIDEDELA SECURITEDES ETABLISSEMENTS CLASSES

1989

R.ROMANO (USINE)

12-5

TRAVAILPOSTE-TRAVAIL DENUIT-SOMMEIL

1981

ANACT

12-6

AMBIANCEPHYSIQUE DESATELIERS

1981

ANACT

12-7

NORMESETMESURESET CONDITIONSDETRAVAIL
1981

ANACT



12-8

CHARGESPHYSIQUES- POSTUREDETRAVAIL

1981

ANACT

12-9

ANALYSEDUTRAVAIL ENATELIER

1981

ANACT

12-10

CONDITIONSDETRAVAIL /SECURITE

1981

ANACT

12-11

PRATIQUEDELA SECURITEDANS L'ENTREPRISE

1977

J.BOISSELIER (ORGANISATION)

12-13

PREVENTIONDES ACCIDENTSDUTRAVAIL
ETDESMALADIESPROF. DANSLESINDUST.DU LIVRE(AetB)

1985

INRS

12-14

RISQUESPROF.: CONNAISSANCEET PREVENTION

1995

MLECERF CNPP

12-15

LESACCIDENTSDU TRAVAIL

1974

J.LEPLAT CNRS
QUESAIS-JE?

12-16

AIDE-MEMOIREDU SAUVETEURSECOURISTE DUTRAVAIL

1987

INRS

12-17

STATISTIQUES NATIONALES D'ACCIDENTSDU TRAVAIL

1989/90/91

CNAM



13GESTION

CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

13-1

VERSLEZERODEFAUT DANSL'ENTREPRISE (5EX.)

1987

J-M.DOUCHY (DUNOD)

13-2

MANUELPRATIQUEET GESTIONDELAQUALITE (2EX)

K.ISHIHARA (EYROLLES)

13-3

LARECHERCHEDE L'EXCELLENCE (4EX.)

1987

J-P.PAGE (DUNOD)

13-4

LES13POINTSCLESDE LAPRODUCTION (3EX.)

1986

F.CANTEGREIL (DUNOD)

13-5

LECOUTGLOBALPOUR INVESTIRPLUS RATIONNELLEMENT

1986

C.GORMAND (EYROLLES)

13-6

POLITIQUED'ACHAT/ GESTIONDES APPROVISIONNEMENTS
1986

0.BRUEL (DUNOD)

13-7

LALOGISTIQUEAU SERVICEDE L'ENTREPRISE (5EX.)

1983

D.TIXIER (DUNOD)



13-8

COMPRENDRELA GESTION

1985

J.LOCHARD (ORGANISATION)

13-9

LAGESTIONDESSTOCKS
1977

L.GAVAULT
(J.DELMASET COMPAGNIE)

13-10

METRIC-UNE MODELISATIONDE L'ECONOMIEFCAJSE

I.N.

13-11

LALOGISTIQUE

1987

H.MATHE
(QUESAIS-JE?)

13-12

LETEMPSDESLEADERS
1987

GROLLAND (ORGANISATION)

13-14

ECONOMIELESREGLES DUJEU

1985

M.DIDIER (ECONOMICA)

13-15

POURL'ENTREPRISE- CREATIONET RESPONSABILITE

1984

P.LAURENT (CERAS)

13-16

ECONOMIEGENERALE TOME2

1977

G.DUFORT (FOUCHER)

13-17

PRODUCTIVITEET AMENAGEMENTDU TEMPSDETRAVAIL

1983

PPORET (ORGANISATION)

13-18

GESTIONDE L'INFORMATIONDANS L'ENTREPRISE

1988

MINIST. I.N.

13-19

LESIMPRIMES ADMINISTRATIFSSCOM

1973

MINIST. I.N.

13-20

LESERVICEDU PERSONNEL(TRAVAUX ADMINISTRATIFS) SCOM

1979

MINIST. I.N.

13-21

LAFONCTIONCOURRIER
1982

MINIST.



SCOM

I.N.

13-22

LEZEROMEPRIS (AetB)

1989

H.SERIEYX (INTER-EDITIONS)

13-24

LERISKMANAGEMENT
1982

A.CHEVALIER (ENTREP.MOD.D'EDIT.)

13-25

STRATEGIEET POLITIQUE D'PPROVISIONNEMENT

1970

JDANTY (FAYARD-MAME)

13-26

TRAVAILADMINISTRATIF (L'ETUDEDUPROCESSUS)
1976

MINIST. I.N.

13-27

TRAVAILADMINISTRATIF (L'ETUDEDUPROCESSUS)
1971

MINIST. I.N.

13-28

PRATIQUEDESETUDES D'ORGANISATION ADMINISTRATIVE

1973

MINIST. IN.

13-29

ANALYSEQUANTITATIVE ETMESUREDUTRAVAIL ADMINISTRATIF

1973

MINIST. I.N.

13-30

COMMENTAPPLIQUER L'ANALYSEDELA VALEUR

1984

L.MILES (SAVOIR-FAIRE)

13-31

COMMENTORGANISER ETGERERLA PRODUCTION TOME1

1983

G.PLOSSL (SAVOIR-FAIRE)

13-32

COMMENTMAITRISERLE PROCESDEFABRICATION (CARTESSPC)

1987

ALEPRETRE (SAVOIR-FAIRE)

13-33

COMMENTAPPLIQUER LESTECHNIQUESDE GESTION

1983

R.SCONBERGER (SAVOIR-FAIRE)

13-34

GESTIONDES

1987

J-M.PERETTI



RESSOURCESHUMAINES

(VUIBERTENTREP.)

13-35

TQCOULAQUALITEALA JAPONNAISE (AFNOR)

1981

K.ISHIKAWA (EYROLLES)

13-36

COMMENTLES JAPONNAISQUI PRODUISAIENTMAL PRODUISENT-ILS MAINTENANT TROPBIEN?

1982

J.VOLLE
(HOMMESETTECHN)

13-37

GESTIONDE PRODUCTION (CONCEPTS,TYPOLOGIE, PERSPECTIVES)

1985

CETIM

13-38

LAGESTIONDELA QUAL1T.OUTILSET APPLICATIONS PRATIQUES

1984

K.ISHIKAWA (DUNOD)

13-39

L'ENTREPRISEDU TROISIEMETYPE

1984

G.ARCHIER (SEUIL)

13-40

CLASSEURWEKA

1988

WEKA

13-41

LEÇONSDUJAPON

-

J-P.CHALOT

13-42

DEMARCHESDEQUALITE DANSLESSERVICES PUBLICS

1985

AFCERQ

13-43

RELATIONCLIENT- FOURNISSEURS
COUTD'OBTENTIONDE LAQUALIT(C0Q) CAHIERTECHNIQUE

AFCERQ

13-44

L'ANALYSEDELA

1980

J.LACHNITT



VALEUR

(QUESAIS-JE?)

13-45

QUALITEET PRODUCTIVITE (REDUIRELESCOUTS)
1987

J-M.GOGUE
(LEMONITEUR)

13-46

PRATIQUEDELA MAITRISESTATISTIQUE
1989

VIGIER (ORGANISATION)

13-47

CONNAISSANCEET MAITRISEDELA STATISTIQUE

1983

A.TAVERNE (ORGANISATION)

13-48

LALOGISTIQUEETSES APPLICATIONS

1984

P.CARRERE (ENTREPRISEGARNIER)

13-49

L'USINES'AFFICHE

1990

M.GREIF (ORGANISATION)

13-50

L'ECONOMISTEETLE MANAGER

1990

(DECOUVERTE)

13-51

L'ANNEERESSOURCES HUMAINES

1993

L.DUMESNIL

r;;:;v:ii-:-i::i;;i,ji:ir1:»MNil IKII!!1i;iïaSfliË;ililîsi11II
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!i'ifL!l'Aliiiiiiil:1ïii'i1i'1!'!!1:i;ii!!ïi:iMlltàL'i:iil
13-53

SERVICECOMPRIS

1986

PH.BLOCH,R.HABABOV, DXARDEL (L'EXPANSION, HACHETTE)

13-54

ORGANISATIONET GESTION DICTIONNAIRE FIDUCIAIRE

1991

A.MIKOL,H.STOLOWY (LAVILLEGUERIN)

13-55

ACTIONCOMMERCIALE MERCATIQUE

-

LAUGINIE,MANSILLON, LOUEY(etalii)

13-56

LACOMMUNICATION INTERNE

-

MANAGEMENTET PERSONNEL



 



14STATISTIQUES-CHIFFRES-CLES ENQUETES-RAPPORTS
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

14-1

CHIFFRES-CLESDE L'ENERGIE

1981

(DUNOD)

14-2

CHIFFRES-CLESDE L'INDUSTRIE

1985

MINIST. (DUNOD)

14-3

CHIFFRES-CLESDE L'ENERGIE

1985

MINIST. (DUNOD)

14-4

LASTATISTIQUEOUTILDE LAQUALITE

1987

P.SOUVAY AFNOR

14-5

INITIATIONALA STATISTIQUEDESCRIPTIVE, COURSETCORRIGES

1981

P.BOREY l.N.

14-6

DONNEESETSTATISTIQUES- NORMALES CLIMATOLOGIQUES

1987

I.N.

14-7

TABLEAUXDEL'ECONOMIE FCAISE

1985

INSEE

14-8

ENQUETEANNUELLE D'ENTREPRISE

1983

MINIST.
CHIFFRETDOC



TOME2

14-9

ENQUETEANNUELLE D'ENTREPRISE TOME3

1983

MINIST.
CHIFFR.ETDOC

14-10

ENQUETEANNUELLE D'ENTREPRISE TOME4

1983

MINIST.
CHIFFRETDOC

14-11

ENQUETENATIONALESUR
LENIVEAUINTELLECTUEL DESENFANTSD'AGE SCOLAIRE

1969

I.N.

14-12

COMPTE-RENDUEXERCICE BANQUEDEFRANCE

1989

-

14-13

RAPPORTFONDSDE DEVELOPPEMENT ECONOMIQUEETSOCIAL
1979/80

I.N.

14-14

RAPPORTFONDSDE DEVELOPPEMENT ECONOMIQUEETSOCIAL

1980/81

I.N.

14-15

PRESENTATIONDUSYSTEME STATISTIQUEFCAIS

1981

INSEE

14-16

CENTRETECHNIQUEDES INDUSTRIESMECANIQUES RAPPORT

1985

CETIM

14-17

COMPTE-RENDUSURLA GESTIONDES REMUNERATIONS

1983

USINE

14-18

RAPPORTSURL'EMPLOIDES JEUNES

1981

MINIST.
DOC.FCAISE

14-19

STATISTIQUESSUR L'INFORMATION ECONOMIQUE

1979

INSEE I.N.



14-20

LEMOUVEMENT ECONOMIQUEENFRANCE 1949-1979

1981

INSEE I.N.

14-21

TABLEAUXSTATISTIQUES TRAVAIL-EMPLOI- FORMATION (2EX)

1986

MINIST.
DOC.FCAISE

14-22

TABLEAUXDEL'ECONOMIE FCAISE

1987

INSEE I.N.

14-23

SUPPORTPEDAGOGIQUE(DE L'ORGANISATION SCIENTIFIQUEDUTRAVAIL)
1984

J-P.CHALOT

14-24

RENCONTRESDELA QUALITE

1988

MINIST.

14-25

UNOUTILDEPILOTAGE POURL'AMELIORATIONDE LAQUALITETOTALE

MPERIGORD AFCERQ

14-26

MEMENTO(QUALITE TOTALE)

1987

J-P.CHALOT

14-27

PMI(LAQUALITEPOURNOUS AUSSI)
(2EX.)

14-28

DIAGNOSTICET MANAGEMENTDE L'ENTREPRISE

1988

A.DESGRIS
(PDUBOIS)

14-29

CADREEUROPEENETACTE UNIQUE

1992

P.DUBOISS.A.

14-30

ANALYSEDESMODESDE DEFAILLANCE,DELEUR EFFET...
AFNOR(L'AMDEC)

1991

AFNOR

14-31

BILANDULIVREFCAIS

1972

J.CAIN



14-32

LAFRANCEETLA POPULATION

-

MINIST.DESAFF.SOC.

14-33

PRECISDETAXESSURLE CHIFFRED'AFFAIRES

1988

MINIST.ECO.FINAN.PRIVAT. I.N.

14-34

FRAISDEDEPLACEMENTSET INDEMNITESDEMUTATION DESPERSONNELSCIVILSDE L'ETAT

1983

JO

14-35

ETUDESURL'EVOLUTIONDE LACOMPTABILITE

1989

CNC IN

14-36

ETUDESETDOCUMENTS

1991

MINIST.DESFINANCES IN

14-37

ETUDESURLESINDUST. GRAPH

1992

DGSI

14-38

LESCHIFFRES-CLESDE L'ENERGIE

1993

(DUNOD)

14-39

ETUDESURLAFONDERIE

1992

DGSI

14-40

ETUDESURLES EQUIPEMENTSDE L'AUTOMOBILE

1993

DGSI

14-41

TABLEAUXDEL'ECONOMIE FCAISE (2EX.)

1992/93

INSEE

14-42

TABLEAUXDEL'ECONOMIE FCAISE

1994/95

INSEE

14-43

TABLEAUXDEL'ECONOMIE FCAISE

1995/96

INSEE

14-44

LAFRANCEETSESREGIONS (3EX.)

1993

INSEE

14-45

RESULTATS.L'EMPLOI REGIONALETSECTORIEL
31/12/1992

M.TOMASINI INSEE

14-46

LESMOUVEMENTSDELA

1995

P.THIERY,JBRASSEUR,A.|



MATN-D'OEUVREDANSLES ETABLISSEMENTSDE50 SALARIESOUPLUS

LEVEZAC INSEE

14-47

PROJECTIONDELA POPULATIONACTIVE 1995-2040

1997

GUILLEMOT,GUBIAN, MARIANT(etalii)

14-48

BACLESRESULTATSPAR LYCEE

1995

LEMONDEDEL'EDUCATION

14-49

PALMARESDESPREPAS SCIENCE-LETTRES (2EX.)

1995

LEMONDEDEL'EDUCATION

14-50

RAPPORTAUPRESIDENTDE LAREPUBLIQUEETAU PARLEMENT

1992

14-51

L'INDUSTRIEAUREGARDDE L'ENVIRONNEMENTEN1993
1994

MINIST.DE L'ENVIRONNEMENT

14-52

ETUDESURLESINDUSTRIES DELACOMMUNICATION GRAPHIQUE

MINIST.DUTRAVAIL,DE L'EMPLOIETDELA FORMATIONPROF.

14-53

ANNUAIRESTATISTIQUEDE LAFRANCE

1996

INSEE



15COMPTABILITE
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

15-1

SYSTEMEELARGIDE COMPTABILITENATIONALE (2VOLUMES)

1979

INSEE

15-2

PLANCOMPTABLEGENERAL
1979

-

15-3

LACOMPTABILITE ANALYTIQUE

1973

HCULMANN (QUESAIS-JE?)

15-4

COMPTABILITEANALYTIQUE D'EXPLOITATION

1973

A.RAPIN (DUNOD)

15-5

TECHNIQUES QUANTITATIVES (COMPTABILITE ANALYTIQUE)

1982

C.PEROCHON (FOUCHER)

15-6

COMPTABILITEANALYTIQUE TOME1

1982

C.RAULET (DUNOD)

15-7

COMPTABILITE ANALYTIQUE: ENCYCLOPEDIEDES TECHNIQUESDEGESTION

1973

L.CHARDONNET (DELMAS)

15-8

COMPTABILITEANALYTIQUE ETCOUTSDEREVIENT ADMINISTRATIFS

1981

MINIST.ECO,FINANCES SCOM



16EQUIPEMENTDESLOCAUX AMENAGEMENTDESUSINES
CODE

INTITULEDE L'OUVRAGE

DATEDEPARUTION
AUTEUR(S)

16-1

IMPLANTATIONET EQUIPEMENTDESLOCAUX ADMINISTRATIFS

1986

MINIST. IN

16-2

LEMONITEUR-REGLES ADMÏNISTD'EDIFICATION DESLOCAUX1969

1969

LEMONITEUR

16-3

CONSTRUCTIONET AMENAGEMENTDESUSINES
1967

A.OGUS

(ENTREPMODD'EDDITION)

16-4

LARENOVATIONDES MOBILIERSMETALLIQUES SCDM

1985

MINIST.DEL'ECO.ETDES FINANCES

16-5

GUIDEINSTALLATION

1991

(EDIT.FCAISEIMPRES.)

ELECTRIQUE
ma

GUIDEDEDESENFUMAGE
^^^ 1998^^^^
P.CHARDOT (L'ESSENTIEL,CNPP)



18L'IMPRIMERIENATIONALE
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

18-3

LEDEPARTEMENTDIFFUSION

-

18-4

PUBLICATIONSOFFICIELLES-!N

1990

18-5

PUBLICATIONSOFFICIELLES-IMPRIMES ADMINISTRATIFS

-

18-6

INUNEENTREPRISEDECARACTERE
-

18-7

IMPRIMERIENATIONALEPLAQUETTE RECAPITULATIVE

-

18-8

I.N.HISTORIQUE

-

18-9

INPUBLICATIONSOFFICIELLES TARIFS

1990

18-10

IN.LAFONCTIONCPCONTINU

-

18-11

IN.FONCTIONCOMMERCIALE

-

18-12

INREORGANISATION MAGASINDESIMPRIMES

-

18-13

I.N.PLAND'ORIENTATION INFORMATIQUE

-

18-14

LADIFFUSIONDESIMPRIMES ADMINISTRATIFS

-

18-15

COMMANDITEDELIN.

1975

18-17

L'IMPRIMERIEDANSLEDOUAISIS:DES ORIGINESAL'I.N.

1980

18-18

I.N.

1985

18-19

L'IMPRIMERIEDANSLEDOUAISISDES ORIGINESAL'IMPRIMERIENATIONALE
1980

18-20

L'IMPRIMERIENATIONALEAUSERVICE
1985



DEL'ETAT

18-21

LIVRED'OR
LESAGENTSMORTSPOURLAFRANCE

1949

18-22

CENTENAIREDEL'INSTALLATIONDU MINISTEREDESFINANCESAULOUVRE 1871-1971

1972



ABONNEMENTS-1999 REVUES-MAGAZINES
CODE

RUBRIQUE

TITRE

4

INFORMATIONSTECHNOLOGIQUESET INDUSTRIELLES

-USINENOUVELLE -TRAVAILMAITRISE

5

INFORMATION (QUOTIDIENSMENSUELS)
-LESECHOS -LEMONDE -LENOUVELECONOMISTE

6

INFORMATIQUE

-INFOPCINFORMATIQUE -LETTREDUSUPPORTTECHNIQUE PCSOFT
-LEMONDEINFORMATIQUE -WINDOWS+

7

JURIDIQUEETSOCIAL
-BAREMESOCIAL -BOEN -BULLETINCONCURRENCEET REPRESSIONDESFRAUDES

-DICTIONNAIREPERMANENTSOCIAL -DROITDUTRAVAIL -ENTREPRISE -ENTREPRISEETCARRIERE -FEUILLETRAPIDE -JO.



-J.O.TRAITEMENTDES FONCTIONNAIRES
-JURISCLASSEURDUTRAVAIL -LIAISONSSOCIALES -REVUEFIDUCIAIRE -REVUEFIDUCIAIRECOMPTABLE -SOCIALPRATIQUE

8

MAINTENANCE

-ENCYCLOPEDIEDUBATIMENT -LEMONITEUR -MAINTENANCEETENTREPRISE

9

TECHNIQUESD'IMPRIMERIE
-CARACTERE -FRANCEGRAPHIQUE -INDUSTRIESGRAPHIQUES -PAPIERCARTONETCELLULOSE -RECYCLAGEETRECUPERATION

10

TRANSPORT

-LAMYTRANSPORTS

11

VENTEMARKETING

-CHEFDEVENTEINFO -MARKETINGDIRECT -TRANSACTION -CHALLENGES

12

SECURITE/MEDECINEDUTRAVAIL
-ARCHIVESDESMALADIES PROFESSIONNELLESDEMEDECINE

-DICTIONNAIREPERMANENT SECURITEETCONDITIONSDE TRAVAIL
-FACEAURISQUE -PREVENTIONETSECURITEDU TRAVAIL

-STRATEGIESECURITE -TRAVAILETSECURITE



VIDEOTHEQUE

-L'IMPRIMERIENATIONALE,UNEENTREPRISEDECARACTERE 5cassettesvidéo-versionfrançaise 2cassettesvidéo-versionanglaise
-CHANTIER1988 -IMPRIMERIENATIONALEDIFFUSIONMAI1989 -IMPRIMERIENATIONALEDIFFUSIONOCTOBRE1990 -DESHOMMESETDESCERCLES -TERTIAIREETQUALITE -LACOMMUNICATIONDANSL'ENTREPRISE -CIRCUITDEFABRICATIONDUPAP(+COPIE) -DEFILEMENTPAPIERSURROTATIVE1992 -LESGESTESQUISAUVENT -FORMATIONAUXEXTINCTIONSAUTOMATIQUES -FOLLOWME(LEÇONS6A30) -APAVE,AUJOURD'HUILAFORMATIONDEMAINLAPERFORMANCE -LESFANTOMESDELAGIRAMIP -PARTAGERL'AVENIR(CILDOUAI) -CCID(CHAMBREDECOMMERCEETD'INDUSTRIEDEDOUAI) -ACCORDJOURNEESDERENCONTRESINDUSTRIELLES



COURS-CNED
(CENTRENATIONALD'ENSEIGNEMENTADISTANCE) VANVES



COURSFORMATIONCFPP TABLEDESMATIERES
CODE

RUBRIQUE

A.

ADMINISTRATION

D.A.

DROITADMINISTRATIF

D

DROIT(CIVIL-POLITIQUE-PENAL-PUBLIC)
D.C

DROITCOMMERCIAL

DS.

DROITSOCIAL

E

ECONOMIE

E.G.B.

ENSEIGNEMENTGENERALB.
F.

FINANCES/FONCIER

L.

LOI

S.

SOCIAL

SA/CT

SECRETAIREADMINISTRATIVE/CONTROLEURDUTRESOR (1989/91)

DIV.

DIVERS



ADMINISTRATION(A.)
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

Al

STRUCTUREDEL'ADMINISTRATION
1983

A.2

LESSTRUCTURESADMINISTRATIVES
-DROITPUBLIC -STRUCTUREGOUVERNEMENTALE -ORGANISATIONINTERNEDES MINISTERES

-OUVERTUREDEL'ADMINISTRATION VERSL'EXTERIEUR(ADMINISTRATION LOCALE)
-LEDEPARTEMENT -LACOMMUNE -LAREGION(LESSERVICESPUBLICS)

1991

A3

ORGANISATIONCONSTITUTIONNELLE ETADMINISTRATIVEDELAFRANCE
1989



DROÏTADMINISTRATIF(D.A.)
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

D.A1

DROITADMINISTRATIF-MOYENS D'ACTIONDEL'ADMINISTRATION
-VOLUME1

1972

D.A.2

-VOLUME2

DA3

-VOLUME3

D.A.4

-DROITADMINISTRATIFSPECIAL
D.A.5

-DROITADMINISTRATIFGENERAL
D.A.6

DROITADMINISTRATIFGENERAL

1988

D.A.7

DROITADMINISTRATIFSPECIAL

1981

D.A.8

DROITADMINISTRATIFSPECIAL

1986

D.A.9

DROITADMINISTRATIFTOME2

1985

D.A.10

CONTROLEJURIDICTION

1985

D.A.11

JURISPRUDENCE

1983

DA.12

JURISPRUDENCE

1989

D.A.13

MOYENSD'ACTIONDE L'ADMINISTRATION-VOLUME1
D.A.14

MOYENSD'ACTIONDE L'ADMINISTRATION-VOLUME2
D.A.15

MOYENSD'ACTIONDE L'ADMINISTRATION-VOLUME3
D.A.16

DROITADMINISTRATIFDESBIENS

1992



DROIT(D.)
CIVIL-POLITIQUE-PENAL-PUBLIC

CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

DO

DROITCIVIL(INTRODUCTION)

1988

D1

LESLIENS

D.2

JUILLETVOLUME1

1987

D3

MARSVOLUME2

1988

D4

MARSVOLUMEI

1987

D.5

MARS

1987

D.6

LESSUCCESSIONS

1981

D.7

DROITPOLITIQUE

D.8

LAFAMILLE

1981

D.8BIS

LAFAMILLE

1981

D.9

PROCEDURECIVILE

1986

D.9BIS

PROCEDURECIVILE

1986

D.10

DROITPENAL

1984

D11

DROITPENAL

1985

D.12

PROCEDUREPENALE

1983

D.13

DROITPUBLIC

1986

D.14

DROITCONSTITUTIONNELET INSTITUTIONSPOLITIQUES

1991

D.15

DROITCIVIL-REGIMES MATRIMONIAUX

D.16

DROITCIVIL-LESINCAPACITES
D.17

DROITSFONDAMENTAUX
D.18

LIBERTESPOLITIQUES



DROITCOMMERCIAL(D.C.)
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

D.C1

DROITCOMMERCIAL TOME1

1992

D.C.2

DROITCOMMERCIAL TOME2

1992

D.C.3

DROITCOMMERCIAL DEFINITION

1986

D.C.4

DROITCOMMERCIAL LESCOMMERÇANTS

1986

D.C.5

DROITCOMMERCIAL LESPARTICIPANTS

1986



DROITSOCIAL(D.S.)
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DSI

DROITDUTRAVAIL

D.S.2

SECURITESOCIALE LIBERTESPUBLIQUES



ECONOMIE(E.)
CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
E.1-E.2

ECONOMIECONTEMPORAINE

E.3-E.4

ECONOMIEPOLITIQUE

E.5

ECONOMIEFINANCIERE



ENSEIGNEMENTGENERALB(E.G.B.)
CODE

NUMERO

DATEDEPARUTION

E.G.B.1

N°1

1989/90

E.GB.2

N°2

1989/90

E.G.B.4

N°4

1989/90

E.G.B5

N°5

1989/90

EGB6

N°6

1989/90

E.G.B.7

N°7

1989/90

-

N°SPECIAL

1990/91

E.G.B.1'

N°1

1990/91

E.G.B.2'

N°2

1990/91

E.G.B.3'

N°3

1990/91

E.G.B.4'

N°4

1990/91

EG.B.5'

N°5

1990/91

E.G.B1-1

N°4

1998

E.G.B.1-2

N°5

1998

E.G.B.1-3

N°6

1998

E.G.B.1-4

N°7

1998



COURSDEPUBLICITEFONCIERE(CFPP) CODE

NUMERO

FI

TOMEI

F.2

TOME2

F.3

TOME3

F.4

TOME4

F.5

TOME5



LOI(L.)

CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

L1

PROJETDELOIDEFINANCE

1989

L.2

PROJETDELOIDEFINANCE

1990



SOCIAL(S.)

CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

S.l

QUESTIONSSOCIALES TOME2

(TRAVAIL,EMPLOI,RELATIONS PROFESSIONNELLES)

1991



SECRETAIREADMINISTRATIF/CONTROLEURDUTRESOR (S.A./C.T.)

CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
DATEDEPARUTION

S.A./C.T.

PREPARATIONAUXCONCOURSDE: SECRETAIREADMINISTRATIFET CONTROLEURDUTRESOR

1989/91



DIVERS

CODE

INTITULEDEL'OUVRAGE
I.M.l

IMPOTS(RECOUVREMENTDEL'IMPOTDIRECT)
I.M.2

IMPOTS(RECOUVREMENTDEL'IMPOTDIRECT)
I.M.3

IMPOTS(RECOUVREMENTDEL'IMPOTDIRECT)
L.G.l

LEGISLATIONFINANCIERE

LG2

LEGISLATIONFINANCIERE

FP1

FONDSPARTICULIERS

FP2

FONDSPARTICULIERS

R.l

REDEVANCEDEL'AUDIOVISUEL
Cl

COLLECTIVITESLOCALES

QS.l

QUESTIONSSOCIALES

QS.2

QUESTIONSSOCIALESTOME1
QS3

QUESTIONSSOCIALESTOME2

A.F.R

ANALYSEFINANCIERERETROSPECTIVE



ENSEIGNEMENTDIVERS
(MINISTEREDEL'EDUCATIONNATIONALE) CLASSE

MATIERE

SECONDE

ITALIEN-ALLEMAND-ECONOMIESOCIALE-SCIENCES MATHS-SCIENCESPHYSIQUES
PREMIERE

MATHS-PHILO-ITALIEN-ALLEMAND-PORTUGAIS ECONOMIE-FRANÇAIS-SCIENCESNATURELLES SCIENCESPHYSIQUES-HISTOIRE-CONNAISSANCESDU MONDECONTEMPORAIN

TERMINALE

SCIENCESNATURELLES-ANGLAIS-MATHS-CHIMIE- PHILO-DROIT-ECONOMIEGENERALE-FRANÇAIS-ARTS HIST/GEO

BTS

ECONOMIE-MEMOIRESEXPERTISESCOMPTABLE FRANÇAIS



ENSEIGNEMENTDIVERS
CLASSE

TITREDEL'OUVRAGE

SECONDE

-ITALIEN -ALLEMANDNIVEAU3 -ECONOMIESOCIALEA-A' -SCIENCES -MATHS -SCIENCESPHYSIQUES(2EX.)
PREMIERE

-MATHS -PHILO -ITALIENNIVEAU3 -PORTUGAISNIVEAU3 -ALLEMANDNIVEAU1 -ALLEMANDNIVEAU2 -ECONOMIE -FRANÇAIS -SCIENCESNATURELLESA'B'C' -SCIENCESPHYSIQUESA'B'C' -HISTOIRE -CONNAISSANCEDUMONDECONTEMPORAIN -TECHNIQUE-COMMUNICATION(1à14) -ECONOMIED'ENTREPRISE -DROIT


